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Le Conseil fédéral a approuvé le projet de budget

Plusieurs centaines de millions de déficit
BERNE — Dans sa séance de mard i, le Conseli fédéral a approuvé le pro-
j et de budget de la Confédération pour 1967, qui sera discuté par les Cham-
bres en décembre.

Les chiffres seront rendus publics lundi prochain au cours d'une confé-
rence de presse. Selon les indications dont on dispose, on peut toutefois
déjà indiquer qu'il prévoit un déficit de plusieurs centaines de millions au
compte financier , malgré une réduction des subventions et certaines re-
cettes supplémentaires. Rappelons aussi que selon les prévisions à long terme
d'une commission d'experts, ce budget risque d'être le premier d'une longue
série de déficits.

La commission du Conseil des Etats examinera ce projet , encore confi-
dentiel , aujourd'hui, mercredi, déj à. La première séance de la commission
lu Conseil national est prévue pour lundi prochain .

Accidents de montagne en 1965
BERNE — Dans « Les Alpes », bulletin
d octobre , le Club Alpin Suisse rap-
pelle les accidents de montagne qui
se sont produits en Suisse en 1965. Il
commence par constater que le temps
exceptionnellement mauvais avait for-
tement tempéré le désir d'excursions
en montagne l'année dernière. Le nom-
bre des nuitées, dans les cabanes du
CAS, a reculé de 180.000 en 1964 à
158.500 en 1965.

Deux événements ont défrayé la chro-
nique des accidents au cours de 1965 •
tout d'abord, l'action combinée da
deux stations de secours du CAS et
de la garde aérienne suisse de sauve-
tage, pour évacuer huit eclaireurs qui.
en avril, s'étaient trouvés1 prisonniers
de la cabane dé l'Efzîi. Puis, la catas-
trophe de Mattmark, fin aoû t, à la
suite de la rupture du glacier de l'Al-
lalin , qui coûta la vie à 88 employés et
ouvriers du chantier de construction
des forces motrices de Mattmark.

Quant aux accidents de montagne
mortels, proprement dits, lors d'ascen-
sions ou d'exécutions à ski, il s'est élevé
à 102, contre 115 l'année précédente.
On a constaté une fois de plus que
la plupart des accidents frappaient
particulièrement les jeunes alpinistes.
Au total , l'on eut à déplorer, en 1D65,
115 morts en montagne, contre 142
l' année précédente. Sur ces 115 inci-
dents mortels , 20 ont frappé des mem-
bres du CAS, soit 17 pour cent (en
1964 : 14 pour cent) et 40, c'est-à-dire
35 pour cent (37 pour cent) des étran-
gers.

Comme causes des accidents, on re-
lève 14 chutes dans la neige et la glace
(1964 : 32), 4 chutes dans des crevasses
de glaciers (7), 42 chutes de parois de
rocher (35), 10 chutes dans des pier-
riers et sur des pentes herbeuses (11),

Le sens de la technique moderne d'après un savant français
Auteur de deux ouvra-

ges récents de grande va-
leur — « Plaidoyer pour l' a-
venir » et « Philosophie de
la technique » — président
de l 'Union internationale
des chemins de 1er et mem-
bre de l'Académie f rançaise,
l'ing énieur Louis Armand
f u t  interrogé dernièrement
sur le f ameux  schéma X I H
du Concile. Voici quelques
passages de ses réponses
notées par « Le pèlerin du
X X e  siècle » :

« Ceux qui écriront l 'his-
toire de l 'élévation de la
pensée des hommes signale-
ront le schéma X I I I  com-
me l'un des textes qui dé-
clenchent les grandes réac-
tions en laveur de la con-
ception p lanétaire de l 'hu-
manité. »

« L'homme n 'est pas f a i t
pour maintenir. U est iail
pour évoluer , pour taire
évoluer. Son devoir est que
cette évolution comporte
une élévation. »

« Cette entrée dans la
mouvance nous satisiai t
parf ai tement , nous les hom-
mes qui pensons que notre
rôle consiste à apporter
quelque chose de p lus , une
sorte de « valeur ajou-
tée. »

« Loin de nous l 'idée or- nion, j' ai pris sur mon Ira-
gueilleuse de penser que vail le temps de le condui-
nous remplaçons le Créa- re à Montmartr e. Après lui
leur ou l' ensemble des avoir montré l'intérieur de
hommes qui nous ont pré- la basilique du Sacré-
cédés . Par contre, nous Cœur, je  lui ai lait admi-
avons la volonté d' appor- rer Paris et je  lui ai dit,:
ter notre petite contribu- « Voici notre capitale. Au-
tion à une œuvre g lobale. trelois , la Seine divaguait
Je pense, par conséquent , dans toutes les prairies. Là
que l'Eglise se situe par- où il y avait des marais ,
iaitement dans la mou- progressivemen t les gens
vance. » ont construit des rues et

« Cette apparition des des maisons. Voici ce que
techniques nouvelles peut nous l' of f rons , ce dont lu

Brève chronique en chrétienté

corriger le déséquilibre peux p rof i ter.  » Et je  me
dont s o u f f r e  l 'humanilé. souviens qu 'il m'a dit :
Mais il Saut une conversion « C' est beaucoup plus beau
des mentalités et attitudes. que l 'ivoire que maman
Je ne peux dire à quel m'a acheté hier. » 1/ avait
point c'est nécessaire. Pour choisi , sans que je l' y pous-
cela , il /aut , dès la jeunes- se, le rapport entre la
se, parler de f açon beau- prospérité d' une chose qu'il
coup plus communautaire avait à soi et celle de Paris ,
que jusau 'à présent. » dont il pouvait disposer

« Le citoyen appartient à aussi , et qu 'il devait aux
la communauté. 11 iaul autres. »
commencer par dire au jeu-  « Personnellement , je suis
ne élève : « On l'instruit très tranquille depuis le
gratuitement parce que d' au- jour où le pape a dit : « La
très ont accepté de laire technique n'est pas en eau-
un sacrif ice pour t 'instrui- se, c'est l'homme. » Celui
re. » Quand mon f i ls  aîné qui invente quelque chose
a tait sa premièr e commu- sait qu 'il n 'invente pas pour

20 chutes au cours de promenades ou
de cueillette de fleurs, etc (16), 4 ac-
cidents dus à des chutes de pierres ou
à la foudre (6), 19 dus à des avalanches
ou des glissements de plaques de neige
(25), 2 à des crises cardiaques ou à l'é-
puisement (10), soit 115 au total.

Au cours de cette année, 130 sta-
tions de sauvetage du CAS sont inter-
venues. Sur leurs 118 interventions,
on compte 59 sauvetages, 53 relevées
de corps, 4 sauvetages avec relevées
de corps et deux alertes sans suite.

La, session de décembre des Chambres fédérales

On y parlera finances
BERNE. — La session de décembre L'examen du budge t nécessitera de

des Chambres fédérales débutera le nombreuses séances de commissions
28 novembre. Elle sera dominée par dont les premières auront lieu mercre-
les problèmes financiers : discussion du di 19 octobre (Conseil des Etats) ct
premier budget déficitaire et proposi- lundi 24 octobre (Conseil national),
lions pour de nouveaux impôts. Le projet concernant la majoration

•_ des impôts sera examiné par la com-
mission du Conseil national le 18 no-

Régie fédérale des alCOOlS vembre. Le message à ce suj et doit pa-
1 f i A  m î l i i n n»  #|a (,,.„.. raître vers la fin du mois d'octobre,
I UO milllOnS OC irfinCS après avoir été discuté en conférence

« , , . *te,M am par les cantons et 'es associations éca-
dC bénéfice en 1 965 nomiques. Le message pour le bud get

sera publié lundi prochain.
BERNE — Alors que le budget ne Les au tres questions qui vont faire
prévoyait qu 'un excédent de recettes ces six prochaines semaines l'objet de
de 67,8 millions de francs, le compte séances de commissions parl ementaires
de 1965 de la Régie fédérale des alcools sont notamment la réorganisation du
boucle par un bénéfice net de francs Département militaire, la nouvelle con-
106.855.729. Le compte de l'année pré- ception de la défense nationale , la
cédente s'était soldé par un bénéfice revision des taxes postales et l'initia-
le 75,3 millions de francs. tive contre la spéculation foncière.

Le grand public ne se rend pas compte de la « course au progrès
technique » qui agite le monde depuis que des découvertes récentes ont bou-
leversé les habitudes et les procédés industriels d'antan. Pour un pays
comme le nôtre, qui vit et doit survivre par ses exportations, la question est
de vie ou de mort. Non seulement nos entreprises doivent s'adapter, mais
encore elles doivent être également compétitives, c'est-à-dire sortir des
produits constamment aussi bons, si ce n'est supérieurs, à ceux de la
concurrence.

S'il est un domaine désormais pri-
mordial, c'est bien celui de la chi-
mie, de la technique de laboratoire,
de la technique de mesure et de l'au-
tomatique en chimie. C'est aussi le
nom du Ille Salon international qui
s'est ouvert, lundi , à Bâle , dans les
spacieux bâtiments de là Foire suisse
d'échantillons. Où l'intérêt augmente
encore, c'est lorsqu'on constate que
cette exposition mondiale est doublée
du premier congrès suisse dc la chi-
mie. Les hommes de science et les
chefs d'industrie ont compris que pour
rester à la pointe du progrès ct pour
conserver les marchés étrangers que
nos entreprises ont su conquérir, il
fallait revoir de fond en comble les
méthodes et les procédés et appliquer
immédiatement les plus modernes.

lui seul : il invente pour les
autres . U en tire peut-être
un bénéf ice ; c'est ce bé-
néf ice qui le f a i t  travail-
ler. Mais la satisf action
qu 'il tire, du lait que c'est
utile aux autres , est beau-
coup plus grande , beaucoup
plus respectable que son
salaire ou son brevet. »

« Au moment où le monde
dispose de moyens qui per-
mettent d 'introduire les va-
leurs spirituelles de l'E-
glise à une place f avora-
ble, il ne taudrait pas que
les structures et les menta-
lités de la société empê-
chent ce dévelonnement. L<
schéma X I I I  qui marque un
bond en avant extraordi-
naire dans la pensée de
l'Eglise , et auprès duquel
la pensée marxiste renré-
sente bien peu de chose ,
doit nous inciter à la lois
à modif ier les mentalités et
adapter les slructures. »

Le savant académicien
conclut que produire plus
permet de produire moim
cher et pour le p lus grand
nombre , alin que s 'accom-
p lisse le commandement du
Christ : « Aimez -vous les
uns les autres » .

F. R.

Pour ce qui est du Salon, les chif-
fres parlent d'eux-mêmes : 565 fabri-
cants de 17 pays occupent 25.000 m2
de, stands. Il en est venu de tous les
Etats d'Europe occidentale, de Scan-
dinavie, dc l'Est, comme la Hongrie
et la Yougoslavie, des Etats-Unis, du
Pérou et même du Japon.

LES QUATRE « GRANDS »

En revanche, le congrès suisse de la
chimie est une innovation. Il a été
convoqué conjointement par l'Asso-
ciation suisse pour l'énergie atomi-
que que préside M. Eric Choisy, bien
connu en Valais comme président et
administrateur-délégué de la Grande-
Dixence S. A., par l'Association suis-
se pour l'automatique, par la Société

Wieland Wagner

Wieland Wagmer est decede à la
clinique de l'Université de Munich à
l'âge de 49 ans. Le meilleur metteur
en scène d' opéra du monde était ré-
gisseur du Théâtre de Bayreuth . Il
s 'était tout spécialement distingué dans
la mise en scène des œuvres de son
aiïleul Richard Wagner .

Metteur en scène moderne , Wieland
Wagner était le type d'artiste qui fa i t
actuellement défau t  à l'Italie pour ra-
jeunir ses spectacles , dont ceux que
nous pouvons voir ces temps-ci à Lau-
sanne.

Collision entre
un char d'assaut

et une automobile
BERN E — Une collision entre un
char d'assaut et une automobile s'est
produite lundi soir, vers 23 heures,
à Turbenthal , dans lc canton de
Zurich. Les trois occupants de la
voiture ont été blessés, et deux
d'entre eux sont en traitement à
l'hôpital cantonal de Winthcrthour.

Le char d'assaut est du type « Cen-
turion », et appartenait à la com-
pagnie 2-16.

Un chaland coule
dans le lac de Zoug

WALCIIWIL. — Un chaland a
chaviré et coulé, lundi après-midi,
dans le lac dc Zoug, près de Walch-
wil. II était surchargé. Par bon-
heur, le pilote du chaland a pu se
sauver à la nage. A l'endroit du
naufrage, la profondeur du lac va-
rie entre 80 et 100 mètres. Il sera
difficile de renflouer le bateau.

suisse de chimie clinique et par l'As-
sociation suisse de chimie. Les pro-
grès accomplis par ces puissants
groupements nationaux sont aujour-
d'hui tels que l'on peut établir des
bases solides de travail. Les intérêts
économiques en jeu, face à une con-
currence mondiale qui est depuis
longtemps sur la brèche sont tels
qu'une collaboration est devenue in-
dispensable, obligatoire.

Elle doit s'établir entre nos univer-
sités, centres de recherches et les
milieux industriels, facteurs de réali-
sations pratiques. Or, la chimie est un
terrain d'élection pour l'automatisation.
Donnons un exemple : il existe, à
Hambourg, une des plus grandes raf-
fineries de pétrole d'Europe qui, en-
tièrement automatisée, n'a besoin que
d'une quinzaine de spécialistes pour
fonctionner à la perfection , en con-
trôlant par analyse journalière, la te-
neur et la qualité de ses produits !

A Bâle, ces jours, la confrontation
des idées, des méthodes, des réalisa-
tions de nos meilleurs ingénieurs chi-
mistes, permettra de nouveaux progrès
et le Salon fournira tous les exem-
ples concrets qui leur sont néces-
saires.

INAUGURATION...

II appartenait au Dr Hauswirth, en-
touré des autorités bâloises, de sou-
haiter la bienvenue à tant de"* noto-
riétés internationales. Bâle, centre de
l'industrie chimique suisse, dont les
ramifications sont nombreuses en Va-
lais, où elles tiennent une place im-
portante, peut mettre à disposition
des installations qu'on ne trouve nulle
part ailleurs dons notre pays. Le Dr
Liithi, président de l'Association suis-
se des chimistes, retraça par une do-
cumentation inédite l'historique de
cette science et son éblouissant avenir
depuis que l'atome n'a plus de sec-ets
pour les savants. Les techniques de
laboratoire sont en fulgurante évolu-
tion grâce à l'automatique et à l'élec-
tronique. L'Ilmac montre les déve-
loppements actuels et trouve des so-
lutions aux besoins des chercheurs.
Mais il appartenait à M. Ganzoni, di-
recteur de la Société suisse des in-
dustries chimiques, de traiter des as-
pects économiques de ces dernières.
Combien instructif exposé !

DES CHIFFRES
« FORMIDABLES » !

Il existe, en Suisse, 480 entreprises
qui s'occupent de produits chimiques,
dont 20 « grandes », réparties principa -
lement entre Bâle et Genève. Elles se
sont mises au diapason du monde.
Elles occupent un peu plus de 50.000
personnes. Elles représentent plus de
8 milliards. Notre commerce extérieur
en produits chimiques a atteint , l'an-
née dernière le record de 4 milliards
300 millions. Enfin , l'industrie chimi-
que, pour préparer l'avenir, investit ,
chaque année, dans ses services de
recherche : 600 millions ! Pour une
seule préparation il est procédé â
3.000 ou 4.000 synthèses alors que le
produit dûment éprouvé, sera lancé
plusieurs années plus tard sur le mar-
ché. De plus, il en est qui, après
études approfondies, ne sont pas mis
en circulation, et d'autres qui sont
rapidement retirés parce que dépassés
par un produit meilleur ou plus apte
à lutter avec ceux de la concurrence.

On mesure toutes les difficultés dc
cette branche de notre économie, in-
dispensable au bien-être de l'huma-
nité et à la balance commerciale de
notre pays.

Pendant six jours, toutes les acti-
vités des cinq associations organisatri-
ces vont être passées en revue, dissé-
quées, expliquées par les savants les
plus qualifiés et des sommités autri-
chienne, hongroise, anglaise, fran-
çaise, allemande, suédoise et améri-
caines donneront la réplique à leurs
collègues suisses. Jamais une infor-
mation aussi complète, touchant un
domaine crucial pour notre économie
nationale, ne fut aussi largement of-
ferte à tous.

Me Marcel-W. SUES.



Les mutations dans le haut commandement de l'armée

Nouveau commandant de corps
BERNE — Le Conseil fédéral a procédé
mardi aux mutations suivantes dans le
haut commandement de l'armée et les
postes supérieurs de l'administration
militaire, avec effet au 1er janvier
1967.

SONT LIBERES DE LEURS FONC-
TIONS A LA FIN DE L'ANNEE,
AVEC REMERCIEMENTS P O U R
LES SERVICE'S  RENDUS, LES
OFFICIERS CI-APRES :

— Colonel commandant de corps Ja-
kob Annasohn, 1901, délégué du
Département militaire aux études
spéciales, qui a atteint la limite
d'âge.

¦— Colonel commandant de corps Er-
nest Uhlmann, 1902, cdt du corps
d'armée de campagne 4, à sa deman-
de. Il entend se vouer à l'étude des
sciences militaires.

~- Colonel divisionnaire Max Waibel ,
1901, chef d'arme de l'infanterie, qui
a atteint la limite d'âge.

— Colonel brigadier Maurice Juilland,
1901, commissaire des guerres en
chef , qui a atteint la limite d'âge.

— Colonel brigadier Fritz Koenig, 1908,
cdt d'une brigade frontière, à sa de-
mande.

.- Colonel brigadier Otto Weber, 1909,
cdt d'une brigade de réduit, à sa
demonde.

p— Colonel brigadier Emmanuel Iselin,
1914, cdt d'une brigade frontière, à
sa demande.

NOMINATIONS

«- Le colonel divisionnaire Adolphe
Hanslin, né en 1911, de Diessen-
hofen, cdt de la division de cam-
pagne 6, est nommé cdt du corps
d'armée de campagne 4 et promu en
même temps colonel-commandant de
corps.

Après avoir suivi le gymnase et ob-
tenu la maturité, le nouveau edt de
corps d'armée a exercé tout d'abord
une activité bancaire avant d'entrer,
en 1937, au service de la Confédération
en qualité d'officier instructeur d'in-
fanterie. A partir de 1954, il a été dé-
taché pendant un certain temps à
l'état-rnajor du groupement de l'ins-
truction, puis il a commandé des éco-
les de recrues et des écoles d'officiers
d'infanterie. Le 1er janvier 1962, il a
été promu colonel divisionnaire et
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nommé cdt de la division de campa-
gne 6, fonction qu'il assume actuelle-
ment.

— Le colonel EMG Hans Roost, né en
1913, de Beringen (SH), instructeur
d'arrondissement, est nommé chef
d'arme de l'infanterie et promu en
même temps colonel divisionnaire.

Il suivit le gymnase, section com-
merciale, à Berne, où 11 obtint en au-
tomne 1932 le certificat de maturité.
Après trois ans d'activité près l'Ad-
ministration fédérale des douanes, il
passa en automne 1938 dans le corps
des instructeurs d'infanterie , où il en-
seigna dans toutes les classes du ser-
vice d'instruction. Il a dirigé notam-
ment les écoles de grenadiers à Loso-
ne, ainsi que des écoles de recrues et
d'officiers avant d'occuper le poste
d'instructeur d'arrondissement. Il est
officier EMG à l'état-major du corps
d'armée de montagne 3.

— Le colonel Hans Wildbolz , né en
1919, sous-chef d'état-major plani-
fication du service de l'EMG, est
promu colonel divisionnaire. Bien
qu'il exerce sa fonction depuis 1965
déjà , la promotion avait été ajour-
née à l'époque pour permettre à cet
officier de prendre le commande-
ment du régiment de chars 8.

Le nouveau colonel divisionnaire a
obtenu le titre de docteur en droit de
l'université de Berne. En 1942, il est
entré au service d'instruction des trou-
pes légères. Promu colonel en 1964, il
a été ensuite chef d'état-major de la
division de campagne 8. De 1957 à 1958,
il a fait un stage d'instruction dans
l'armée américaine.
— Le colonel Hans Messmer, né en

1913, de Thaï (SG), jusqu 'ici sup-
pléant, est nommé commissaire des
guerres en chef et promu en même
temps colonel brigadier.

Après avoir passé la maturité com-
merciale, il fit un apprentissage bancai-
re, puis obtint le diplôme fédéral d'ex-
pert-comptable à l'Ecole supérieure de
commerce de Saint-Gall. De 1938 à
1941, il a été fonctionnaire au Com-
missariat central dçs guerres, ; puis, de,
1941 à 1943, collaborateur au Contrôlé
des finances du canton de Zurich avant
de servir' durant deux ans à l'Admi-
nistration des contributions de Saint-
Gall. En 1948, il a été nommé chef du
service de l'Administration cantonale
des contributions à Saint-Gall. Il a été

nmmé suppléant du commissaire des
guerres en chef le 1er mai 1960.
— Le colonel EMG Granaer Nicolaus,

né en 1912, de Zollikon, EM CA
mont. 3, est nommé cdt d'une brigade
de réduit et promu en même temps
colonel brigadier. Il est directeur
commercial d'une entreprise privée.

— Le colonel EMG Kaech Arnold, né
en 1914, d'Innertkirchen, est nommé
commandant d'une brigade frontiè-
re et promu en même temps colonel
brigadier. Officier de milice, il com-
manda en dernier le rgt inf. mon-
tagne 17. Il est directeur de l'Admi-
nistration militaire fédérale.

— Le colonel Schuler Ernest , né en
1915, de Fislibach (AG), cdt rgt
inf. 21, est nommé commandant d'u-
ne brigade frontière et promu en
même temps colonel brigadier. Il
est officier instructeur d'infanterie
et suppléant du directeur de l'Ecole
de sciences militaires de l'EPF.

Ces trois derniers commandements
sont exercés à titre accessoire.

Le Conseil fédéral procédera ulté-
rieurement à la nomination du com-
mandant de la division de campagne 6,

Les jeux dangereux
AADORF. — Le feu s'est déclaré

dans la cave d'une maison d'habitation
à Aadorf dans le canton de Thurg^vie.
Il a causé pour quelques milliers de
francs do dégâts. Un garçonnet de 4
ans. fi'.s du propriétaire, s'était emparé
d'allumettes et avait bou té le feu à
du bois qui se trouvait à la cave.

Visite indésirable
au château

BERTHOUD. — Dans la nuit de mar-
di, le château de Berthoud a reçu une
visite indésirable. En effet, des incon-
nus se sont servis d'une échelle pour
pénétrer dans le bureau du greffier du
tribunal. De là, ils se rendirent dans
un autre bureau et y dérobèrent une
somme de 850 francs dans un tiroir.
Pour l'instant, on ne possède nulle tra-
ce des malfaiteurs.

Tué par le tram
ZURICH. — Mme Rosa Lueond, 65

ans, voulut traverser lundi , peu avant
16 heures, l'Albisstrasse de Zurich, pour
gagner le refuge pour piétons du tram.
Lorsqu'un tram s'approchant se trou-
vait enca-e à trente mètres, Mme
Lueond revint soudain sur ses pas.
Elle repassa sur les voies, mais à ce
moment-là, fut atteinte par la voiture
motrice et projetée au sol. Transportée
à l'hôpital cantonal, elle y a succombé
à 18 heures.

Léger dégel dans la surchauffe

Suppression des restrictions
sur le placement de fonds étrangers
Comme le « N.R. » l'a annoncé

le samedi 15 octobre , dans sa
séance du 11 octobre 1966, le
Conseil Iédéral a décidé d' abroger
le 17 octobre 1966 l' ordonnance con-
cernant le p lacement de londs étran-
gers qu 'il a pris e le 24 avril 1964 en
se tondant sur l' arrêté sur le crédit.
Seront supprimées en même temps les
dispositions relatives au placement des
londs étrangers tigurant dans la con-
vention sur les londs étrangers que la
Banque nationale el les banques ont
conclue le 31 mars 1964 el qui a reçu
lorce obligatoire générale.

Le Conseil f édéral  avait déjà auto-
risé dès le 1er avril 1966 le placement
de londs étrangers en obligations émi-
ses pour f inancer l'a construction de
logements et , dans une mesure plus li-
mitée , en certif icats de londs de pla-
cement immobiliers. A partir du 23 juin ,
cette autorisation a été étendue à l'en-
semble du marché des obligations , y
compris /es bons de caisse émis par
les banques. Depuis le 17 octobre 1966 ,
c'est l' acquisition par des étrangers d 'ac-
tions suisses, de certif icats de fonds
de placement et de titres hypothécai-
res qui ne sera p lus soumise à aucune
restriction. Le rég ime de l' autorisation
pour l' acquisition d 'immeubles par des
personnes domiciliées à l 'étranger reste

24 heures de la vie du monde
# LANCEMENT D'UNE FUSEE « DRAGON » AU NORD DE LA NOR-

VEGE — Une fusée française « Dragon » a été lancée, hier soir, « avec
succès » du centre de recherches spatiales d'Andoya , dans le nord de la
Norvège.

-H- M. SCHMELZER CHARGE DE FORMER UN NOUVEAU GOUVER-
NEMENT — Mardi, la reine Juliana des Pays-Bas a chargé M. Norbert
Schmelzer, chef du parti populaire catholique néerlandais, de former
un nouveau gouvernement. M. Schmelzer est âgé de 45 ans.

¦* LES ECOLIERS GRECS HEUREUX : LEURS INSTITUTEURS FONT
GREVE — Un million deux cent mille écoliers grecs jouissent de va-
cances inespérées, en raison de la grève de leurs 30.000 instituteurs.

*- MORT DE M. JEAN-PIERRE PEUGEOT — M. Jean-Pierre Peugeot,
président d'honneur des automobiles « Peugeot », est mort, la nuit
dernière, à Paris, à la suite d'une longue maladie. Il était âgé de
70 ans.

-* MAO TSE TOUNG DANS LES RUES DE PEKIN — Le président Mao
Tse Toung, le maréchal Lin Piao et les principaux dirigeants chinois
ont traversé, mardi, en voiture, les rues de Pékin où s'étaient rassem-
blées, environ, deux millions de personnes.

-M- ... ELECTROCUTER... LES CYCLONES — Un savant de la NASA pro-
pose d'électrocuter littéralement les cyclones pour empêcher leurs
ravages.

#¦ J. KENNEDY : MONUMENT FUNERAIRE — Le corps du président
John F. Kennedy va être inhumé sous un monument de marbre et de
granit, au cimetière national d'Arlington.

¦* GREVE D'UNE PARTIE DE LA FLOTTE MARCHANDE FINLAN-
DAISE — Six compagnies de navigation finlandaises sont affectées
par une grève lancée par le syndicat des gens de mer.

¦)(- DOUZE POMPD3RS ENSEVELIS — Douze pompiers ont été ensevelis
et tués par un mur qui s'est effondré sur eux dans un bâtiment en
flammes, à Manhattan (New York).

-K- ALLEMAGNE DE L'OUEST : CHUTE DU 64e « STARFIGHTER » —
Un « Starfighter F-104 G » de l'armée de l'air ouest-allemande, s'est
écrasé, mardi, en mer, au large de Eidenstedt,

¦X- LES DIRIGEANTS SOVIETIQUES HtONT A PARIS — Les dirigeants
soviétiques, MM. Brejnev, Kossyguine et Podgorny, viendront prochaine-
ment en visite officielle en France sur l'invitation du général De
Gaulle.

Gros incendie
à Chavannes-Renens

CHAVANNES-RENENS. — Un incen-
die, dont les causes n'ont pas encore
été établies, a éclaté mardi à 6 heu-
res dans la scierie de M Eugène Méné-
trey, en bordure d'un bois, à Chavan-
nes-Renens. Le bâtiment a été la proie
des flammes, malgré la rapidité de
l'intervention des pompiers. Les réser-
ves de bois, les machines, raboteuse,
scie à ruban, toupies, grande circulaire
horizontale, etc., ont été détruites. Les
dégâts sont très importants.

Vols dans les vitrines à Zurich,
Berne et Bâle :

200.000 francs de butin
ZURICH — Après Bâle et Berne, Zu-
rich a été le champ d'action de cam-
brioleurs spécialisés dans l'effraction
de vitrines de bijoutiers : lundd soir,
à la Bahnhofstrasse, la vitrine de la
maison « Beyer » a été brisée. Le signal
d'alarme fonctionna, mais les malfai-
teurs, en 30 secondes, parvinrent à se
saisir des montres, à monter dans une
« Alfa-Romeo » de couleur claire, et
à prendre la fuite.

Il se pourrait que la tentative de
cambriolage avec effraction commis
dans les mêmes conditions à Genève
soit le fait de membres de la même
bande que l'on soupçonne d'avoir opéré
également à Bâle et à Berne.

en vigueur conf o rmément à l' arrêté f é -
déral du 23 mars 1961, teneur du 30
septembre 1965. 11 en est de même jus-
qu'à nouvel ordre des dispositions con-
tenues dans la convention sur des
tonds étrangers prescrivant qu'aucun
Intérêt ne peut être payé sur les avoirs
étrangers en f rancs suisses et contrai-
gnant les banques à compenser l' ac-
croissement net de ces avoirs par des
placements à l'étranger ou par des ver-
sements à la Banque nationale.

La suppression des restrictions ap-
portées au placement des londs étran-
gers se jus t i f ie  par le lai t que le ren-
dement élevé des capitaux à l'étran-
ger permet de considérer comme mi-
nime le risque de voir se déverser dans
notre pays de trop torts aillux de londs
étrangers à placer à long terme.

Ces allégements n'impliquent pas
une modif ication de la politique con-
joncturelle .

La dernière phrase de ce communiqué
de la Chancellerie f édérale signif ie que
l'on reste vigilant à Berne et que l' on
y poursuit la politique de stabilisation
systématique pour éviter la surchau f f e
dans le secteur industriel . Les crédits
d'investissement et d'extension demeu-
rent sous contrôle et l'argent rare et
donc cher. En revanche, f aculté est
maintenant donnée aux étrangers qui
ont des f onds en Suisse de les engager

Mercredi 19 octobre 18fH

Diesse :
évasions en masse

LA NEUVEVELLE. — Dimanche soir,
après avoir fracturé une porte de l'é-
tablissement et volé les clefs dans la
loge du gardien, neuf jeunes gens se
sont évadés de la maison d'éducation
de la montagne de Diesse. La police
cantonale a organisé des battues dans
la région toute la nuit. Il y eut même
une chasse à l'homme. Finalement,
deux fuyards ont pu être repris. Us
se dirigent vers La Reuchenette. Deux
autres ont cependant tenté de voler une
automobile à Douanne, mais ils ont pu
filer plus loin.

L'empereur Hailé Sélassiê
à Genève

GENEVE. — Après avoir effectué une
visite officielle au Caire, le négus Hai-
lé Sélassiê est arrivé peu avant 13
heures à l'aéroport de Cointrin à bord
d'un Being spécial. Le roi des rois
était attendu par S.E Amha Aberra,
ambassadeur d'Ethiopie en Suisse. La
bienvenue lui a été souhaitée au nom
du Conseil fédéral par M. Chs Wetter-
wald, chef du protocole au Départe-
ment politique, et pour les autorités
genevoises par M. Paul Gottret, chef
du protocole à l'Etat de Genève.

L'empereur Hailé Sélassiê, qui ef-
fectue un voyage d'ordre privé à Ge-
nève, passera quelques jours de re-
pos dans cette ville.

pour 1 achat f actions suisses, de certif i-
cats et de titres hypothécaires portanl
intérêt. Us peuvent également les pla-
cer, pour des montants limités, sur des
carnets d'épargne. Les banques ne peu-
vent cependant se servir d'avoirs étran-
gers dits « f lot tants  » pour augmenter
leurs possibilités d'accorder les crédits.
Elles restent soumises à l' obligation de
p lacer ces avoirs à l'étranger ou à les
déposer à la Banque nationale. Chaque
mois , elles doivent procéder à un dé-
compte global des londs reçus de l'é-
tranger , et doivent procéder de manière
telle que leurs propres placements à
l'étranger ou leurs versements à la
Banque national e annullent les entrées
qu'elles ont enregistrées. U n 'en reste
pas moins que les nouvelles mesures
adoptées par le Conseil Iédéral repré-
sentent un certain allégement pour le
marché de l' argent , surtout dans le sec-
teur immobilier , notamment dans la cons-
truction de logements. Mais les f olles
équipées qui ont amené la surchau f f e
industrielle restent dif f ic i les , aussi à
cause des restrictions dans rengage-
ment de main-d' œuvre étrangère. A ce
propos , le président de la Conf édéra-
tion a pu souligner que l' on avait déjà
obtenu maintenant les résultats que l'on
escomptait pour lévrier 1967 seulement.
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A bas

par Georges Mikei

Si jamais je suis amené un jour à écrire mon autobiographie,
U faudra me décider entre les deux procédés généralement em-
ployés pour ce genre d'exercice. « Suis-je Napoléon... ou une
punaise que l'on écrase ? » s'exclamait le plus célèbre cinglé de la
littérature mondiale, Raskolnikov. Il faut choisir entre Napoléon
et la punaise ! On sait déjà que personne ne voudrait se contenter
d'une place située entre les deux extrêmes. Si vous acceptez la
première façon, il vous faut prendre un ton modeste et vous se-
rez satisfait de vous peindre sous les traits de Napoléon. Tandis
que dans le second cas vous pouvez faire montre de beaucoup plus
de prétention.

Le premier genre est très bien porté en Angleterre de nos jours.
Dans la préface, on attend de vous que vous expliquiez très clai-
rement que l'idée d'écrire votre autobiographie ne s'était jamais
présentée à votre esprit. Comment d'ailleurs auriez-vous pu pen-
ser un seul instant à rédiger un volume entier sur votre personne!
Quelle raison aurait pu vous y pousser ? car vous n'êtes pas un de
ces êtres d'exception dont parle l'histoire. Vous n'êtes qu'un ex-
vice-roi des Indes ou le président d'une fabrique de pneumatiques
anobli sur le tard. Sans la pression constante de vos admirateurs
vous n'auriez jamais eu l'audace de décrire votre existence.
(Si vous tenez à être vraiment modeste, n'hésitez pas à écrire
deux millions d'admirateurs, afin de prouver que vous n'avez
cédé qu'à la volonté populaire.) Vous vous attelez alors à la
rédaction de votre biographie que vous intitulez : «Une existence
qui n'en valait pas la peine » (12 tomes) ou «Notes sur une vie
monotone» (3 volumes avec 72 photographies de l'auteur) ou en-
core « Je n'ai rien à dire » (2 143 pages, 4 000 francs).

Contrairement à ces ouvrages immoraux que sont les auto-
biographies de Stendhal et de Proust vos oeuvres doivent tou-
jours être très correctes et pleines de bonnes pensées. Dans ces
textes, vous n'abordez jamais la question sexuelle, ni l'amour au-
dessous de la ceinture. Le héros n 'éprouve pas le moindre doute
en matière de religion et ne discute jamais des sujets patriotiques
qui sont indiscutables, dans l'esprit des amateurs s'entend. De
même les convictions politiques sont tenues pour absolues et font
partie de l'héritage. Les doutes intellectuels et tout ce qui touche
aux côtés spirituels de l'existence ne sont pas passés volontaire-
ment sous silence. S'il n'en est jamais question, c'est tout simple-
ment parce qu'ils n'existent pas. Les moindres faits positifs sont
rappor tés avec un luxe inouï de détails sans qu'il soit jamais fait
allusion aux motifs qui en furent l'origine.

Pour le deuxième genre, la méthode punaise, vous ne vous
occupez que des motifs en négligeant totalement les faits. Pour vous
rendre intéressant, vous devez vous vautrer à plaisir dans la
boue, vous cracher au visage toutes les deux pages et admettre que
vous avez toujours eu l'intention de commettre les crimes les
plus crapuleux. Vous devez avouer que tout enfant, alors que vous
reveniez un jour de chez vous, vous avez demandé à votre grande
sœur une tartine de pain et de beurre et qu'en fait vous n'aviez
nullement faim, mais que vous vouliez entretenir avec elle des
relations coupables. En fait, il ne se passa strictement rien, votre
grande sœur vous donna la tartine et vous l'avez remerciée poli-
ment, puis elle retourna repriser les chaussettes. Mais qui aurait
pu imaginer qu'une scène aussi simple fût à l'origine d'un tour-
billon de passions, d'une tragédie interne où l'amour le disputait
au refoulemelnt ? De même, le jour où votre père vous refusa
cinquante francs pour acheter du chewing-gum vous avez eu en-
vie de le tuer. Vous .avez songé à le frapper d'un coup de cou-
teau dans le dos. Votre propre père 1 Et pour une somme aussi mi-
nime ! Et pour mâcher de la gomme 1 II est vrai que vous vous
êtes contenté de répondre : « Tant pis, papa, j'attendrai la se-
maine prochaine. » Cette simple et charmante scène familiale
dissimulait une tension freudienne montée à son paroxysme et
lourde de conséquences. Et tout au long de votre existence 11 en
fut de même. Toute votre vie vous êtes arrivé à neuf heures préci-
ses dans l'immuable même bureau pour en ressortir à six heures
du soir et prendre les mêmes rues en voyant les mêmes gens, en
dînant au restaurant le samedi soir et en vous promenant en com-
pagnie de votre belle-mère les dimanches après-midi. Tel est le
jour sous lequel apparaîtrait votre vie si par hasard quelqu'un
s'y intéressait ; mais, derrière cette façade, 11 y a vos pensées se-
crètes, votre introspection perpétuelle qui transforme cette calme
et morne existence familiale en une sombre tragédie où votre âme
est soumise à la torture, déchirée entre des accès de sadisme, des
envies de meurtre, d'inceste et pire encore. « Non, merci, ma ché-
rie, je n'ai plus envie de chou-fleur », répondis-je à ma femme, en
fixant intensément son cou avec des yeux vitreux. Si elle avait su
ce que je pensais à cet instant... quel était mon désir à ce mo-
ment ?... »

Il vous faut donc choisir entre les deux méthodes qui toutes
deux ont donné au monde de remarquables chefs-d'œuvre, car les
deux peuvent avoir d'excellents résultats, et préférer l'une à l'autre
est uniquement affaire de goût.

Fixez donc votre choix et souvenez-vous toujours de ces points
primordiaux :

1" Que vous écriviez un roman, un essai historique ou un
précis de mathématiques, n 'oubliez jamais que vous parlez de vous
et qu 'involontairement vous révélez à ceux qui vous liront certains
recoins des tréfonds de votre âme que vous tenez soigneusement
cachés. Une étude sur les impôts indirects peut être aussi révéla-
trice qu 'un recueil de poésies. Seule l'autobiographie fait exception
à cette règle. En général , elle nous renseigne mal , ou pas du tout ,
sur la personnalité de l'auteur. Cette forme littéraire doit donc
être recommandée aux timides et aux pusillanimes ;

2" Ne vous compliquez pas l'existence avec la véracité des
faits. D'abord vous ne pouvez pas vous souvenir de tout et , d'autre
part , vous mélangeriez tout. Je n 'ai jamais lu une autobiographie
dans laquelle les événements rapportés fussent exacts et les dates
correctes ;

3" N'essayez donc pas d'être objectif . Le seul charme et le
seul attrait d'une autobiographie dépendent précisément de son ton
personnel et de l'angle égoïste sous lequel les faits sont vus. Par-
lez de ce qui vous plaît et de ceux que vous détestez ; ridiculisez
vos ennemis et jouez à l'ange si vous pouvez le faire de l'air mo-
deste qui convient. Vous avez souvent perdu dans la vie ; mais
rien ne vous empêche de recommencer la lutte sur le papier et de
sortir vainqueur cette fois , ou tout au moins de rejeter sur les au-
tre les responsabilités de la défaite. Si vous dites : « J'ai perdu
parce que mes adversaires étaient plus forts et plus Intelligents
que mol », vous ne jouez pas le jeu de l'autoblographe. Une note
d'objectivité gâche une autobiographie au même titre qu 'un assas-
sin qui avoue son crime dès la première audience. Ne vous con-
damnez pas vous-même, laissez aux autres le plaisir de le faire.

(A suivre)
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Pharmacie de service. — Pharmacie ae
Chastonay, tél. 5 14 33.

Hôpital d'arrondissement. — Heures de vi-
site semaine et dimanche de 13 h 30 a
16 h. 30.
Le médecin de servi ce peut être deman.
de soit à l'hôpital, soit A la clinique.

Clinique Sainte-Claire — Heures de visi-
te la semaine et dimanche, de 13 n. 3<J
à 16 h. 30.

Cabaret-dancino . La t scanda ». — Orches-
tre Johnnle Lehnen et danses tziganes
avec Sandra Jeanrun.

Cinéma arlequin,
eux annonces.

Cinéma Capitale,
eux annoncée.

Cinéma Lux. —
annonces.

Médecin de service. — En cas d'urgence
et en l'absence de ion médecin traitant,
s'adresser A l'hôpital. Tél a 43 01

Ambulance. — Michel Sierra, tél. 3 09 59
«t il 54 63.

Dépannage de service. — Michel Slerro,
tél. 2 59 59 ou 2 54 63.

Dépôt de pompes funèbres — Michel Sler.
ro, tél. 3 69 59 et 2 54 63.

Pharmacie de service. — Pharmacie Wuil-
loud, tél. 2 42 35.

Maison de» Jeunes. — Foyer pour Tous,
Pratlfort ouverte tous les Jours Jus-
qu 'à 22 h. T. V.. divers Jeux de ta-
ble, échecs. Entrée libre sans obligation
de consommer Salle poux réunions

Académie des Beaux-Arts. — Exposition
des anciens élèves tous les Jours, di-
manches y compris, de 14 a 18 h.

Carrefour des Art». — Exposition du pein-
tre Roland Weber . du 8 au 28 octobre.

Cabaret-dancing de la Matze. — Tous les
soirs, danse dès 21 heures, orchestre
Vibraph Bohème.

Chœur mixte du Sacré-Cœur. — Répéti-
tion générale le vendredi 21 octobfe, â
20 h. 30.

Patinoire. — Patinage 18 heures & 20 h.
15, entraînement HC Montana ; 20 h. 30
à 22 h 30. entraînement HC Viège.
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CORS
Finis les emplâtres gênants et les
rasoirs dangereux. Le nouveau liquide,
NOXACORN. stoppe la douleur en 60
secondes. Dessèche les durillons et les
cors jusqu'à (y compris) la racine.
Contient de l'huila do rloln pure, de
l'Iode et de la benzocaïne qui suppri-
me Instantanément la douleur. Un fla-
con de NOXACORN a, Fr. 2.60 vous
soulage d'un vrai supplice. Résultats
garantis, sinon vous serez remboursé.
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M E M E N T O
S I E R R E

Pharmacie de

S I O N
— TéL 3 32 42. Voir

— TéL 3 40 49. Voir

TéL 3 15 45. Voir aux

enlevés par
L'HUILE DE

M A R T I G N Y

Cinéma Etoile — Tél 3 31 54. Voir eux
annonces.

Cinéma Corso. — Tél. 3 36 33. Voir eux
annonces.

Pharmacie de service. — Pharmacie Clo-
suit , tél. 2 31 37.

Petite Galerie. — Exposition Markus
Campbell. Jours ouvrables de 15 h. A
18 b. 30 et sur demande.

S A I N T - M A U R I C E

Cinéma Roxv — TéL 3 64 17. Voir eux
annonces.

Pharmacie de service. — Pharmacie Gail-
lard, tél. 3 63 17.

Service d'ambulance. — Tel. Nos (025)
3 63 67 OU (025) 3 63 31 OU (0251
3 63 13.

M O N T H E Y
Plaza — TéL « 33 60. Voir eus annon-

ces.
Monthéolo. — Tél. 4 23 80. Voir aux an-

nonces
Pharmacie de service. — Pharmacie Co-

quoz. tél. 4 21 43.

Radiateur soufflant SOLIS
automatlc
pour chauffage rapide et agréable par
circulation complète de l'air. 2 degrés
de chauffage, 1 degré de ventilation ,
silencieux, pas encombrant , avec ther-
mostat automatique et réglable pour
contrôle de la température ambiante.
Le radiateur suisse au prix avantageux,
1200 ou 2000 watts.

seulement Fr. 78.-
dans les magasins spécialisés

On cherche à échanger à Vétroz

terrain à bâtir
convenant pour locatif ou villa, en-
viron 3.700 m2, à proximité de route,
contre appartement ou villa à Sion.

Ecrire sous chiffre PA 38900, à Publi-
citas, 1951 Sion.

P 38900 S

magnifiques
appartements

dans immeuble neuf.
S pièces 64.000 francs
4 pièces 74.000 francs

Agence Immobilière HUGON
1920 Martigny. Tél. (026) 2 28 52

P 854 S

JEUNE HOMME, QU'EST-CE QUE CE-
LA SIGNIFIE ? RENTRER A" CETTE
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ESPERONSÛU HU60
POURRA NOUS DONNEt
UNE EXPllCATJONM

Sur nos ondes
SOTTENS 610 BonJ°ur a tous ! 615 Informations.

7.15 Miroir-première. Miroir-flash à :
8.00, 9.00, 10.00, 11.00, 12.00, 14.00, 15.00, 16.00 et 17.00.
9.05 A votre service ! 11.05 Emission d'ensemble. Or-
chestre de chambre de Lausanne. 11.40 Musique lé-
gère et chansons. 12.05 Au carillon de midi avec à
12.35 10... 20... 50... 100 ! 12.45 Informations. 12.55 Le
feuilleton : Le volcan d'or. 13.05 Les nouveautés du dis-
que. 13.30 Musique sans paroles... ou presque. 14.05
Réalités. 14.30 La terre est ronde. 15.05 Concert chez
soi, pour les Jeunesses musicales. 16.05 Le rendez -
vous de seize heures. 17.05 Perspectives. 17.30 Jeunes-
se-Club. 18.00 Informations. 18.10 Le micro dans la
vie. 19.00 Le miroir du monde. 19.30 Voyage en cartes
postales, jeu-concours. 19.55 Bonsoir les enfants ! 20.00
Magazine 66. 20.20 Ce soir, nous écouterons, par Franz
Walter. 20.30 Concert par l'Orchestre de la Suisse ro-
mande. Direction : Christian Vôchting. 22.30 Informa-
tions. 22.35 La semaine littéraire. 23.00 Au pays du
blues et du gospel. 23.25 Miroir-dernière. 23.30 Hym-
ne national. Fin.

SECOND PROGRAMME 12-?0 Midi-mu  ̂ con-
cert quotidien du 2e pro-

gramme romand. 14.00 Fin. 18.00 Radio-Jeunesse. 19.00
Emission d'ensemble. Pour les travailleurs italiens en
Suisse. 19.25 Musique légère. 20.00 Vingt-quatre heures
de la vie du monde. 20.20 Le feuilleton : Le volcan d'or

"20.30 L'université radiophonique internationale. 21.3C
Les sentiers de la poésie. 22.00 Panorama du Pérou
précolombien et actuel. 22.20 Sleepy time jazz. 23.0C
Hymne national. Fin.

BEROMUNSTER
23.15. — 6.20 Musique populaire. 6.50 Quelques propos
7.05 Chronique agricole. 7.10 Chansons viennoises. 7.30
Pour les automobilistes. 8.30 Pages de Mozart. 9.05
Entracte, avec S. Schmassmana. 10.05 «Le carnaval des
animaux», extraits de Saint-Saëns. 10.20 Radio sco-
laire. 10.50 «Les oiseaux», extraits de Respighi. 11.05
Emission d'ensemble. 12.00 H. Schimmelpfennig, orgue
Hammond. 12.30 Informations. 12.40 Commentaires
Nos compliments. Musique récréative. 13.00 Sortons
de table en musique. 14.00 Magazine féminin. 14.30
Roméo et Juliette, suite de ballet No 2, Prokofiev.
15.05 Quatuor à cordes, A. Dvorak. 15.40 Pages de
Silcher et Schubert. 16.05 Jeunes musiciens. 16.30 Th<
dansant. 17.30 Pour les enfants : Winnie, l'histoire d'un
petit ours. 18.00 Informations. Actualités. 18.20 Séré-
nade pour Sophie. 19.00 Sports. Communiqués. 19.1!
Informations. Echos du temps. 20.00 Intermède musi-
cal. 20.15 La Perse, porte d'or de l'Orient, évocation
21.00 T. Kasics, piano, et les orchestres Ed. Ros, R
Martin, C. Jobim et W. Berking. 22.00 Chronique éco-
nomique en langue romanche. 22.15 Informations. Com-
mentaires. Revue de presse. 22.20-23.15 Arc-en-ciel
grec.

MONTE CENERI
— 7.00 Musique variée, 8.30 Radio-matin, pour ceux
qui restent à la maison et pour ceux qui sont sur les
routes. 11.05 Emission d'ensemble. 12.00 Revue de pres-
se. 12.10 Musique variée. 12.30 Informations. Actualités,
13.00 Club du disque. 13.20-14.00 Concerto pour violon
et orchestre, ,  Saint-Saëns. 16.05 Festival international
d'orgue de Magadino. 17.00 Radio-Jeunesse. 18.05 ,Tu-
sique de chambre. 18.30 Chants du Golden West. 18.45
Journal culturel. 19.00 Volga... Volga. 19.15 Informa-
tions. Actualités. 19.45 Rythmes nouveaux. 20.00 Dro-
gue, une série de J. Bron. 21.20 Sur le macadam et le
pavé des chansonniers français. 21.50 Disques. 22.05
Documentaire. 22.30 Quintette pour clarinette et cor-
des, Mozart. 23.00 Informations. Actualités. 23.20-23.30
Nocturne.

TELEVISION 16-45 Rondin, picotin. 17.00 Le cinq
à six des jeunes , 19.00 Téléjournal.

19.05 Le magazine. 19.25 Le feuilleton : Vidoc \. Le
mariage de Vidocq. 20.00 Téléjournal. 20.20 CarreC.ur.
20.35 Allô Police ! 21.35 Le Venezuela , un documentai-
re de la TV allemande. 22.10 Rencontre de catch. 22.35
Soir-informations : Henri Guillemin évoque le premier
congrès de l'Association internationale des travailleurs
à Genève en 1866. 22.45 Téléjournal .

J'AVAIS OUBLIE DE TE LE DIRE, • JE TENAIS COMPAGNIE AU FILS MA-
PAPA, MAIS JE SAVAIS QUE TU N'Y LADE DE CE PAUVRE HOMME MALA-VERRAIS PAS D' NCONVÉNIENT. . DE DONT TU DIS TOUJOURS -" MA-
M À̂£ l W\ teàY'Y-^J St̂ t~(MAN QUE TU ES ALLÉ

W^^^tf^ r̂̂ fc 13-1 
^NLUJ TENIR COMPAGNIE.
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DUE SE PASSE-}
T-ll MNC,H0CU
EST-CE UNE
INVA SION VENU.
D 'UN AUTRE i
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JE NE

SAIS PAS.
CLAIRE!

Informations-flash à : 6.15, 7.00
9.00, 10.00, 11.00, 15.00, 16.00 el

Informations-flash à : 7.15, 8.00
10.00, 14.00, 16.00, 18.00 et 22.00



Léger...
Bien protégé
FIVAZ-CORONASFIVAZ-CORONAS, le
cigare qui ne vous quittera plus
Un «CORONAS» en étui 30 cts

a 5801 112 Certina-DS, super-ànti-
chocs et super-étanche, automa-
tique, calendrier. Or 18 ct dès
fr. 995.-, acier fr. 265.-. Autres
modèles DS, non-autoraat. dès
fr. 160.-*

c 0660 248 Boîte et bracelet or
jaune 18 et , glace saphir facettée,
cadran luxe, fr. 825.-. Autres mo-
dèles avec bracelet or 18 ct, à par-
tir de fr. 495.-.

Pour ELLE comme pour LUI
la montre Certina

est un cadeau inoubliable
(Nous vous présenterons volontiers notre collection complète)

Lorsque vous choisissez une montre - pour votre plaisir personnel ou
pour l'offrir -, n'oubliez jamais que, si séduisante qu'elle puisse être,
c'est finalement pour sa sûreté de marche qu'on l'apprécie.
Dans la collection Certina, vous pouvez choisir le modèle qui répond
le mieux à votre goût sans vous soucier de son mouvement. Sa préci-
sion relève en effet de la seule qualité possible: la meilleure. C'est
pourquoi, en tant qu'horlogers spécialistes, nous vous recommandons
plus particulièrement Certina.

Concessionnaires Certina

E. Kohler
Rue des Remparts 8, Sion

H. Langel
Avenue de la Gare 25, Martigny

R. Langel
Rue de l'industrie 5, Monthey

b 5101075 Etanche, acier ou plaqué
or dès fr. 112.-. Autres modèles
étanches dès fr. 99.-, avec calen-
drier dès fr. 140.-.

d 1110001 Certina-Mayfair, montre
automatique pour dames, or 18 ct,
fr. 395.-. Autres modèles «May-
fair», acier ou plaqué, dès fr.235.-.

F. Ribordy
Verbier

Sau
Crans

L. Tomasi
Grand-Rue, Saint-Maurice
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Suisse-Belgique sera télévise
L'Association suisse de football a accordé à la Télévision suisse le droil

de retransmettre en direct le match international Belgique-Suisse qui aura lieu
samedi, à Bruges.

A Genève, l'arbitre du match suisse B - Israël, sera le Luxembourgeois
Marrel Zcimes.

Dates choisies pour la Coupe des villes de foire
Le comité de la Coupe des villes de

foire , à Bàle, est en mesure de publier
la liste des dates choisies pour les
matches du deuxième tour (seizièmes
de finale) :

DS Amsterdam - Leeds United 18 oc-
tobre (Amsterdam) et 26 octobre (Leeds)
— Kilmarncch - FC Antwerp 25 oc-
tobre et 2 novembre •— La Gantoise -
Bordeaux 19 octobre et 25 octobre —
Dos Utrecht - West Bromwich Albion
2 novembre et 11 novembre — Loko-
motive Leipzig - FC Liégeois 12 octo-
bre (0-0) et 1er novembre — FC Bar-
celone - Dundee United 26 octobre et
16 novembre — Toulouse - Dynamo
Pitesti 19 octobre et 26 octobre — FC
Valencia - Etoile Rouge Belgrade 25
octobre — Sparta Prague - AC Bo-
logna 26 octobre et 27 novembre —
Dunfermline Athletic - Dinamo Za-
greb 26 octobre et 2 novembre —

Foot : 66 inscriptions pour le tournoi olympique
A la clôture du délai , soit le 15 oc-

tobre, le secrétariat de la FIFA a reçu
les inscriptions de 66 pays pour le
tournoi olympique de Mexico en 1963.
U est probable que d'autres inscrip-
tions, expédiées à temps, parviendront
ces jours prochains à Zurich. Voici la
liste des pays ayant fait parvenir leur
inscription :

Afrique (15 pays) : Algérie, Cameroun,
Ethiopie , Ghana , Guinée, Libye, Mada-
gascar, Mali , Ile Maurice, Maroc, Sou-
dan , Tunisie, Ouganda , Egypte et
Gambie.

Asie (13 pays) : Formose, Hong-kong,
Inde Indonésie, Iran, Irak, Israël , Ja-
pon , Corée du Sud, Liban , Philipp ines,
Thaïlande et Vietnam du Sud.

Amérique du Nord et centrale '11
pays) : Bermudes, Canada , République
dominicaine, Guatemala , Haïti , Mexi-
que, Antilles néerlandaises, Salvador,
Surinan , Trinité et Etats-Unis.

Amérique du Sud (8 pays) : Bolivie,
Brésil , Chili , Colombie, Equateur , Pa-
raguay, Pérou et Uruguay.

Europe (19 pays) : Albanie , Autriche,
Bulgarie, Tchécoslovaqui e, Grande-
Bretagne, Finlande, France, Allemagne
de- l'Est, Allemagne de l'Ouest, Hon-
grie, Islande, Italie , Hollande. Pologne ,
Roumanie, Espagne, Suisse, Turquie et
URSS.

Automobilisme :

Décisions de la Commission sportive internationale

Nouveau système d'attribution
des points aux conducteurs

La commission sportive internatio-
nale de la Fédération automobile s'est
réunie à Paris sous la présidence de
M. Maurice Baumgartner (Suisse). Après
avoir établi le calendrier international
pour la prochaine saison , elle a arrêté
les dispositions générales régissant les
championnats , coupes et challenges in-
ternationaux pour 1967.

C'est ainsi qu 'elle a décidé de mo-
difier  comme il suit le système d'at-
tribution des points du championnat

Dans nos sociétés
SKI-CLUB SION — Il tiendra son
assemblée annuelle vendredi 21 octo-
bre 1966, à 20 h 30 précises, à l'hôtel
du Midi. L'ordre du .jour prévoit les
points habituels , en retraçant l'exer-
cice dernier et examinant la pro-
chaine saison. L'actif Ski-Club Sédu-
nois rend attentif tous ceux qui dé-
sirent se joindre à la grande famil-
le des skieurs , d'assister à cette as-
semblée d'avant saison.

ASSOCIATION VALAISANNE
DES GYMNASTES NATIONAUX

Cours de lutte , style international ,
10(56 .

Ce cours aura lieu à :
Fully, salle de gymnastique , le di-

manche 6 novembre 1066, de
8 h 30 à 12 heures.

Los sections de gymnastique sont
priées de déléguer le maximum dc
lutteurs à ce cours. Les débutants
y sont admis également. Participa-
tion illimitée.

Le chef technique :
Josef HLldbrand.

12 novembre 1966 : Championnats
par cat. Collombey.

4 décembre 1960 : Assemblée an-
nuelle à Sierre.

Juventus Turin - Vitona Setuba.l 9
novembre et 27 novembre — Oergryte
Goeteborg - Ferencvaros Budapest 19
octobre et 2 novembre — Spartak
Plovidiv - Benfica Lisbonne 26 octo-
bre et 20 novembre.

ET LA MITROPA-CUP
Effec tué à Bratislava , -le tirage au

sort du premier tour de la Mitropa-Cup
a donné les résultats suivants :

Wacker Innsbruck - Tatabanya, Ca-
gliari - Sarajevo , Ujpest Dosza - Slovan
Bratislava , Vienna - Fiorentina , AC
Milan - Dynamo Zagreb , Slavia Pra-
gue - Austria Vienne, Lazio Rome -
Etoile. Rouge Belgrade et Honved Bu-
dapest - Spartak Trnava.

Les rencontres du premier tour de-
vront avoir lieu avant le 15 décembre.
Le tirage au sort du deuxièm e tour
aura lieu le 20 décembre à Bratislava.

Parmi les nations n 'ayant pas en-
core envoyé leur engagement, on peut
relever : Argentine, Corée du Nord ,
Australie, Belgique , Yougoslavie, Por-
tuga l et Suède.

Calendrier des épreuves internationales 1966-67
Dans son organe officiel , la Fédéra-

tion international e de ski a publié le
calendrier de la saison 1966-1967. Ce-
lui-ci comporte 156 manifestations en
ski alpin et 97 en ski nordique. Voici
les principales manifestations :

SKI ALPIN
•Y 'YY . " Y .

Courses FIÇ 1/Â. — 5-6 janvier :
Berchtesgaden (messieurs) — 7-8 jan-
vier : Oberstaufen (dames) — 10-13
janvier : Grindehvald (d.) — 14-15 jan-
vier : Wengen/Lauberhorn (m.) — 18-19
janvier : Schruns-Tschagguns ' (d.) —
21-22 janvier : Kitzbuehel (m.) — 22-23
janvier : Maribor (d.) — 26-28 jan-
vier : Saint-Gervais (d.) — 27-29 jan-
vier : Megève (m.) — ler-3 février :
Monte Bondone (d.) — 3-5 février : Ma-

du monde des conducteurs de formule
un. Le total des épreuves de ce cham-
pionnat sera divisé en deux parties :
une première partie , soit les six pre-
mières manches (Afrique du Sud, Mo-
naco , Hollande , Belgique, France • et
Grande-Bretagne) et une seconde par-
tie comportant les cinq manches sui-
vantes (Allemagne , Canada , Italie,
Etats-Unis et Mexique). Pour le clas-
sement final , les résultats des cinq
meilleures épreuves de la première
partie et des quatre meilleures de la
seconde partie seront retenus.

En ce qui concerne le trophée des
constructeurs (pour voitures jusqu 'à
2.000 eme et de plus de 2.000 eme), les
classements seront établis en tenant
compte des places obtenues au classe-
ment général absolu des épreuves qua-
lificatives sans discrimination entre la
catégorie (grand tourisme, sport et pro-
totypes) à laquelle appartiennent les
véhicules. Enf in , dans le championnat
d'Europe de la montagne , trois titres
seront attribués : grand tourisme , sport
et prototypes jusqu 'à 2.000 cmc. Par
ailleurs , il a été créé un challenge
d'Europ e réservé aux voitures de la
formule deux. Cette compétition sera
disputée en plusieurs manches , qui ont
été distribuée s comme il suit : France
et Grande-Bretagne (3 courses). Al-
lemagne et Italie (2), Belgique , Espagne,
Hollande et Suède (1). La Finlande
pourra se joindre à ces pays à condi-
tion que soit changée la date de sa
course (20 août), laquelle est inscrite
le même jour que l'une des deux
manches italiennes (Enna).

M- ATHLETISME — Le Gallois Lynn
Davies , champion olympique du saut
en longueur , ne défendra vraisembla-
blement son titre en 1968 à Mexico ,
En effet , Davies est en train de con-
sidérer des offres d'entreprises com-
merciales pour leur faire de la pu-
blicité. Si Davies (24 ans) acceptait ces
offres , il perdrait son satut amateur .

La course automobile
de Fuji

Min-iTmiTnnnVy'l ¦¦V~7 ,"i~' ]M

Jackie Stewart , le coureur automo-
bile d'Ecosse a gagné la première
course automobile du type « Indiana-
polis » qui a été organisée sur la piste
du Fuji, au pied de la célèbre mon-
tagne japonaise , et qui avait plus de
80 tours. Stewart a fait 2 h 3'59"35, vi-
tesse moyenne de 166,51 kmh (la piste
a 4 km).

donna di Campiglio (m.) — 11-12 mars :
Kranjska-Gora (m.).

Courses FIS 1/B. — 5-8 janvier : Mor-
zine (m.) — 14-15 janv ier : Bormio
(m.) — 27-29 janvier : Saalfelden-Saal-
bach-Zell am See (m.) — ler-2 février :
Oberwiesenthal (m.) — 3-5 février :
ZermaU Goniergrat (m./d) — 4-5 fé-
vrier : GouT;»!^̂ ) -<m. ,d.)'fet Poiana
(Rou.) f aî '$3g£Q& février : Cortina
d'AmpezzoY "(m.) ' et Sportinia (d.) —'
17-19 février: Abetone (d.) — 18-19 fé-
vrier ; * 'Saint-Moritz/Coppa ' Grischa
(m./d:) ' — 25-26 j février : Szyrk (Pol.)
(m^d.)- — 4-5 mars : Villard-de-Lans
(d.) — 10-12 mars : Andorre (m./d.) et
Briançon (m./d.) — 11-12 mars : Are
(Su.) (m. d.) — 1.4-19 mars : Gaellivare
(Su.) (m./d.) — 17-18 mars : Zakopane
(m./d.) — 17-19 mars : Cervinia (m.) et
Navacerrada (Esp.) (m. d.) — 19-21
mars : Vysoka Tatry (m./d.).

Courses FIS 1/B sans contrôle de la
FIS. — 5-8 janvier : Les Gêts (d.) —
28-29 janvier : Selva Ortisei Gardena
(m.) — 17-19 février : Mitterbach (Aut.)
(m./d.) — 10-12 mars : Arosa/Trois Pics
(m./d.) — 11-12 mars : Alpbach (Aut.)
(d.) — 27 mars : Hindelang (m./d.) —
30 mars - 2 avril : Innsbruck (m./d.)
— 7-9 avril : La Toussuire (Fr.) (m.) —
8-9 avril : La Dôle (m.) — 9 avril :
Zuers (m./d.) .

Courses avec inscription s par les
clubs. — 6-12 février : Coupe des Alpes
à Bad Gastein (m./d.) — 18-19 mars :
Arlberg Kandahar à Sestrières — 18-19
mars : critérium des jeunes à Zelenica.

Autres épreuves importantes. — 12-13
décembre : critérium de la première
neige à val d'Isère — 8-9 janvier
Adelboden — 13-15 janvier : Unter-
waser, Wildhaus et Alt-St-Johann —
16 janvier : Lenzerheide — 23 janvier
Bad Wiessec — 4-5 mars : Holmen-
kollen — 27 mars - 2 avril : Semaine
internationale des Alpes vaudoises —
23 avril : Engelberg — 14-15 août : Kan-
dahar des Andes à Portillo.

Championnats nationaux. — 23-26 fé-
vrier : Autriche, Allemagne de l'Ouest ,
France , Italie . Yougoslavie , Norvège
Espagne, Suède et États-Unis — 7-9
avril : Suisse à Pontrcsina.
SKI NORDIQUE

Saut, concours A. — 30 décembre :
Oberstdorf — 1er janvier : Garmisch-
Partenkirchen — 3 janvier : Cortina
d'Ampezzo — 6 janvier : Innsbruck
— 8 janvier : Bischofhofen — 5 mars :
Chamonix — 17-27 mars : Planica.

Fond ,,  épreuves A. — 7-8 janvier :
Bohinj (You.) — 29 janvier : val d'Aoste

Combiné nordi que, épreuves A. —
21-22 janvier : Le Brassus — 28-29
janvier : Reit im Winkl — 4-5 jan-
vier : Brcitenwang (Aut. ) .

Fond , épreuves B. — 15 janvier :
Ronzone (It.) — 8-9 avril : La Dôle. -

Epreuves par équipes. — 25-26 jan-
vier : Coupe Kurikkala et Coupe Be-
rauer à Garmisch Partenkirchen —
25-26 janvier : Coupe Kongsberg et
Coupe Montgomery à Gstaad.

Autres épreuves importantes. — 26
décembre : Saint-Moritz (saut ) — 20-22
janvier : Falun — 29 janvier - 5 fé-
vrier : Semaine suisse de saut à Un-
terwasser , Saint-Moritz , Gstaad et au
Locle — 10-12 février : Oberstdorf
(saut) — 24-26 février : Lathi — 3-5
mars : Holmenkollen — 5 mars : course

Le point de vue de Frédéric Schlatter

¦*- BOXE — Le poids surleger fri-
bourgeois Jean-Pierre Carrière dispu-
tera son premier combat professionnel
le 21 octobre prochain à Bulle face à
l'Italien Salvatore Contorno.

GRANDEURS ET SERVITUDES...
Au cours d'un récent entretien avec un j ournaliste lausannois, Alfredo

Foni , entraîneur de l'équipe suisse de football , a catégoriquement déclaré
en substance :

« Il ne faut pas se faire d'illusions sur les motifs qui attirent beaucoup
de jeunes gens à la pratique des sports-spectacles et notamment du foot-
ball. Indépendamment du jeu et du plaisir que ce dernier représente, il est
clair que quantité de jeunes gens viennent au football pour les avantages
matériels qu 'il peut leur apporter : emploi meilleur et d'un avenir plus sûr ,
possibilité d'aide financière pour entreprendre une affaire , gains supplé-
mentaires qui complètent un salaire parfois encore assez mince à l'âge où
l'on pratique le football actif , etc.

Puis il ajouta :
« J'estime donc être en droit d'exiger beaucoup des sélectionnés qui me

sont confiés , puisqu 'ils font précisément partie des joueurs rémunérés ! »
Dans la bouche d'un Foni qui fut autrefois formé lui-même à la dure

lorsqu 'il entra dans la carrière du grand football international , ce propos
est tout un programme, d'autant plus qu 'il s'est avéré que la préparation
physique de maints adversaires de notre équipe nationale est de plus en
plus poussée, voire sévère !

Il va donc falloir choisir, en fonction des ambitions que l'on nourrit
à propos des futures sorties de l'équipe suisse de football , et surtout à propos
des prochains matches que celle-ci sera appelée à disputer pour le Cham-
pionnat d'Europe des nations, puis pour le championnat du monde (coupe
Jules Rimet). De deux choses l'une : ou bien nous nous résignons à notre
épisodique petit rôle de « trouble-fête » occasionnel, réussissant par-ci ,
par-là , à la fortune du pot , quelque exploit suivi quelques temps plus tard
par une défaite plus ou moins décevante; ou bien nous mettons nos meilleurs
footballeurs à un régime quasiment professionnel, afin que Foni et les
autres entraîneurs puissent endurcir nos gars aussi bien que le font les
étrangers.

Sr.

de Wasa — 17-19 mars : Mémorial
Czech à Zakopane — 18-19 mars : Kuo-
pio.

Championnats nationaux. — 18-19 fé-
vrier : Autriche, Allemagne de l'Ouest,
Finlande, France . Italie, Yougoslavie
Suisse (Einsiedeln) et Suède.

Epreuves préolympiques de Greno-
ble. — 16-19 février : ski alpin à Cham-

La Semaine internationale de Mexico

rousse — 8-13 février : ski nordique
à Autrans — 10-13 février : biathlon
à Autrans.
BIATHLON

18 décembre : Saint-Moritz — 12-15
janvier : Leningrad, Savafelden (Aut.)
et Port Arthur (Can.) — 20 janvier :
Predeal (Rou.) — 20-22 janvier : Oes-
tersund — 29 janvier : championnat
suisse à Zugerberg — 10-15 mars :
Klosters.

Une journée très calme
A Mexico, la Semaine internationale

a connu une journée très calme. En
effet , celle-ci était située entre la na-
tation et l'athlétisme et seuls le cy-
clisme, le penta thlon moderne et la
boxe étaient inscrits au programme.
En voici les principaux résultats :
CYCLISME

Vitesse : Se sont qualifiés pour les
huitièmes de finale : Omar Phakadze
(URSS), Jan Inhstrup (Dan). José Mer-
cado (Mex), Jiri Pecka (Tch), Walter
Gorini (It) , Giorgio Morbiato (It), An-
tonio CasteUo (It), Luigi Borgetti (It),
Bruno Gonzago (It), José-Luis Tellez
(Mex) et Iman Bodnieks (URSS).
PENTATHLON MODERNE

Escrime : 1. Juergen Julitz (Al) 16
victoires, 4 défaites; 2. Miguel Tovar
(Mex) 13, 7; 3. Bob Fresley (EU) 12, 8.

Classement provisoire : 1. Miguel To-
var (Mex) 2045 p.; 2. Juergen Julitz
(Al) 1950; 3. Enrique Soto (Mex) 1940;
4. Raoul Guegen (Fr) 1900; 5. Chris-
tian Châtillon (Fr) 1785.
BOXE »

1er tour. Mouche : Juvencio Marti-
nez (Mex) bat Salvatore Fabriccio (It)
aux points ; Thomas Ochoa (Mex) bat
Youri Lechev (URSS) aux points.

# Marche — Les équipes nationales
d'Italie (avec le champion d'Europe,
Pamich), d'Allemagne, de Suède et de
Suisse et dix-sept équipes de clubs
participeront , dimanche, à la tradi-
tionnelle course-relais Airolo-Chiasso.
La Suisse alignera Aeberhard , Stutz ,
Calderari , Grob et Poretti. Quant aux
formations de clubs, elles représente-
ront les nations suivantes :

Angleterre (4 équipes), Allemagne
(4), Italie (4) et Suisse (4).

Par ailleurs, l'épreuve individuelle
des 100 km, prévue pour le 30 octobre,
à Lugano, bénéficiera également d'une
participation relevée.

Parmi les premières inscriptions, on
relève les noms suivants : Lindberg et
Pettersson (Su);Hufeld (Al., vainqueur
en 1965); Fullager , Goodait et Young
(G-B), Monnier (Fr), Secchi et Andreot-
ti (II).

Hockey sur glace :
Langnau - Sierre 11-2

(2-1 4-0 4-1)
Patinoire de Langnau. Glace bonne.

Spectateurs 1500. Arbitres : MM. Weid-
mann et Keller, faibles.

Buts poux Sierre : 2. Wanner, 57e
Chavaz.

Appelé à rencontrer amicalement sa-
medi soir l'équipe de Langnau, Sierre
a été soumis à un traitement dépas-
sant ses possibilités actuelles. En effet ,
les locaux œuvrèrent dans un style
championnat, que n 'apprécia guère un
ensemble rouge et jaune encore en pé-
riode de rodage. Bousculés sous tous
les angles les poulains de Jimmy Rey,
n'eurent d'autres ressources que de se
défendre. Cette sortie a confirmé qufe
les Sierrois, devront se soumettre ces
prochaines semaines à un intense tra-
vail de préparation , afin de trouver la
forme championnat.

Formation Sierre: Rouiller (Theytaz) ;
Henzen, Locher J.C. ; Mathieu G., Og-
gier ; Zufferey PA ; Faust, Imhof , Thé-
ier ; Wanner. Zufferey, Locher K. ;
Mathieu N., Mathieu R., Chavaz-Wiget.

La rencontre d'entraînement Ambri-
Piotta - Sierre, prévue pour dimanche
après-midi, a été renvoyée, la pluie
ayant rendu la patinoire tessinoise im-
praticable.

La deuxième journée des compéti-
tions cyclistes a commencé par un
temps splendide. Voici les premiers ré-
sultats :

Poursuite 4 km (demi-finales) :
1. Jiri Kolar (Tch) 4'57"2 ; 2. Gior-

gio Ursi (It) 5'2"6 ; 1. Jiri Daler (Tch)
5'8"4 ; 2. Ian Ingstrup (Dan) 5'19"5.
Match pour la troisième place : 1.
Ingstrup, 5'0''6 ; 2. Ursi, 5'5"5. — Fi-
nale : 1. Daler, 5'3"8 ; 2. Kolar , 5 11".

Les épreuves d'athlétisme ont débu-
té au stade de la cité universitaire par
un temps chaud , en présence de six
mille spectateurs.

Résultats des premières finales :
400 m haies : 1. Frinolli (It) 49"7. —

100 m : 1. Figuerola (Cuba) 10"4. —
5 000 m : 1. Mejia (Col) 14'20" .

Disque féminin : 1. Ilda Ramirez
(Cuba) 39 m 58.

Ski : les nouveaux entraîneurs
autrichiens

Les nouveaux entraîneurs de l'équi-
pe d'Autriche ont été désignés. M.
Franz Hopplicher , directeur de l'équipe
nationale, a choisi l'ancien champion
Fritz Huber comme entraîneur de l'é-
quipe masculine, en remplacement de
Wolfgang Girardi et Pepi Stiegler. et
reconduit Herman Gamon et Paul Ker-
ber dans leurs fonctions d'entraîneurs
de l'équipe féminine .

D'autre part , Hopplicher a établi le
programme d'entraînement de l'équi-
pe d'Autriche qui débutera par un sta-
ge de mise en condition sur neige fin
octobre au col du Stelvio (Italie).

# Football — En seizième de finale de
la coupe des villes de foire (match al-
ler) DWS Amsterdam , malgré l'avan-
tage du terrain , a perdu 3-1 (mi-temps
2-0) contre Leeds United. Le match
retour aura lieu le 26 octobre.



Est-il dit
que tout doit
augmenter?

NON!

Le prix
du SOLO liquide
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cherche r>our son service de sonorisation

un illustrateur

ou illustratrice sonore

Les qualités requises sont :

Ecole supérieure (diplôme, baccalauréat) ou formation
équivalente (beaux-arts, conservatoire), des connais-
sances approfondies de la musique, histoire, littéra-
ture et cinématographiques, un sens artistique, sont
en outre indispensables.

Une personne jeune possédant les qualités demandées
peut être formée pendant un stage de deux ans.

i

Les candidats(es) de nationalité suisse peuvent adres-
ser leurs offres avec curriculum vitae, copies de cer-
tificats et prétentions de salaire au :

Service du personnel de la TELEVISION SUISSE RO-
MANDE, case postale, mi GENEVE 8.

P 92606 X

hD5,-hung <>.«„ :
Chasse - neige d'occasion

sur camion
de toutes marques.

Lames biaises de 2,50 m. à 3,25 m.
y compris les relevages hydrauliques, ou pneumatiques à commande de-
puis la cabine.

Déjà à partir de Fr. 1 500«~

l l l l _l I 18 1 MARCEL BOSC «UNG
¦J ¦MHs__M_H_iH_M__H___| Tél. 3

Fabrication et vente de machines de déblaiement de la neige
P 93 F

Dans sa composition nou-
velle: SOLO liquide! Aussi
bon, aussi profitable que tou-
jours et tout de même—bien
plus avantageux(50cts par kg)
Le nouveau SOLO liquide fait étinceler
votre vaisselle. Il dissout instantanément
et complètement graisse et résidus. Et

pourtant il est si doux!

Le nouveau SOLO liquide dans son flacon
bien plus pratique

SOFS Si» 40M



A vendre, quatre

pneus
à neige

état de neuf.
Prix avantageux.

Conviendraient
pour Peugeot 404.
Tél. 026) 5 33 31.

A vendre au cen-
tre du Valais,

hôtel garni
de 40 lits avec
800 m2 de ter-
rain.
Faire offres à
case postale 421
Sion 1.

A vendre

manteau
garçon

de 7 à 8 ans.
Long. 55, larg
d'épaules 39, chi-
né noir et gris
col astrakan noir
Etat de neuf.
Prix : 50 fr.

Ecrire sous chif-
fre PA 39027, Pu-
blicitas, 1951 Sion
ou téléphoner au
(026) 2 23 62.

P 39027 S

Serais acheteur
de

maïs
à enfiler

ou éventuelle-
ment artificiel.
Tél. (026) 6 26 95

P 66331 S

On demande

sommelière
Débutante accep
tée. Vie de famil
le. Congé le di
manche.

Tel. (026) 6 22 32 Relais - Bowling
P 66332 S Champlan cher

—^^— che une bonne
Sommelière

«nouveau Hag
en paquet-test

Vous r Ĵjrm =mW —W\aW MMf M -̂mmM W '̂ mimmimmmwammiàrimmmmmM^&M ,J Inii,)i*y uni

économisez 95 centimes

»m&

est demandée
pour date à con-
venir.
Bons gains.

Tél. Vevey No
(021) 51 43 57

Le paquet-test contient:
I paquet de café Hag
en grains + I boîte de café Hag
soluble au prix de Fr. 5.-
au lieu de Fr. 5.951
et, en supplément gratuit,
une friandise à déguster!

A vendre

vaches
portantes et gé-
nissons d'un an.

Paccola Aristide,
Collonges.

Tél. (026) 8 43 02

Occasion
A vendre cause
double emploi ,

2 boilers
en cuivre, 75 li-
tres (3 ans).

Tél. <026) 2 21 70
P 66325 S

A louer à Marti-
gny, avenue de
la Gare.

1 studio
Libre immédiate-
ment ou à con-
venir.
Tél . (026) 2 38 43

P 66328 S

On cherche

jeune fille
pour t r a v a u x
dans restaurant
de campagne.
Vie de famille as-
surée.

S'adresser restau-
rant de l'Aigle,
famille Martin
Chételat, à 2801
Montsevelier (Ju-
ra).

On cherche

fille
de cuisine

Café des Mayens,
Vercorin.
Tél. <027) 5 12 79

P 38943 S

sommelière
Entrée 15-11-66
ou date à con-
venir.

Tél. (027) 2 43 28

P 38807 S

Maintenant le

Nous avons créé eo paquet-test pour vous encourager
à faire l'essai du «nouveau Hag». Cette dégustation vous

fera partager l'opinion des amateurs de café les plus
exigeants: Le «nouveau Hag» se place au niveau des cafés

à teneur de caféine les plus réputés et ne peut en Ctre
distingué par aucune différence de goût.

Tel est l'heureux résultat d'un traitement entièrement nouveau
que nos spécialistes ont mis au point au prix de longues recherches.

En effet, la nouvelle technique permet d'extraire la caféine
du grain vert en conservant Intactes les essences naturelles qui,

lors de la torréfaction, confèrent au nouveau Hag ce regain ¦ ;
d'arôme et de goût dont S'émerveillent les connaisseurs. naïiiir ^Hr

Coup d'œil a l'étranger
ITALIE

(Première division)
Atalanta Bergame - Napoli 1-1
Brescia - Lanerossi 0-0
Fiorentina - Mantova 0-0
Fogggia - Venezia 3-0
Lecco - Internazionale 0-2
AC Milan - Lazio 2-2
AS Roma - Cagliari 0-0

Classement — 1. Internazionale, 10
pts ; 2. Napoli , 9 pts ; 3 Juventus, 8
p. ; 4. Cagliari , 7 pt. ; 5. Fiorentina
et Mentova , 6 p.

ALLEMAGNE
Bundesliga (9e journée)

Hambourg - Eintr . Brunswick 1-0
Dusseldorf - Brème 0-1
Kaiserslautern - VfB Stuttgart 3-3
Hanovre 96 - Nuremberg 2-0
Karlsruhe - Rotweiss Essen 0-1
Baur. Moenchen. - Eintr. Francfort 0-0
Bayern Munich - Munich -860 3-0
Schalke 04 - Meiderich 2-1
Bor. Dortmund - Cologne 6-1

Classement. — 1. Eintracht Bruns-
wick , 12 pts ; 2. Eintracht Francfort ,
FC Kaiserslautern et SV Hambourg,
11 pts. ; 5. Borussia Moenchenglad-
bach, 10 pts.

ANGLETERRE
Première division (12e journée)

Burnley - Leicester City 5-2
Everton - Sheffield Wednesday 2-1
Fulham - West ham United 4-2
Leeds United - Arsenal 3-1
Manchester U. - Chelsea 1-1
Newcastle U. - Manchester City 2-0
Nottingham Forest - Liverpool 1-1
Sheffield U. - Sunderland 2-0
Stoke City - Southampton 3-2
Tottenham Hotspur - Blackpool 1-3
West Bromwich Alb. - Aston Villa 2-1

Classement. — 1. Stocke City, 12-
18 ; 2. Tottenham Hotspur, Chelsea et
Burnley, 12-17 ; 5. Leicester City, 12-
16.

FRANCE
Première division (12c journée)

Angers - Racing Sedan 2-5
Nice - Lyon 4-3
Nîmes - Monaco 3-2
Marseille - Strasbourg 0-1
Toulouse - Bordeaux 2-1
Lille - Nantes 2-4
Saint-Etienne - Valenciennes 3-1
Reims - Rennes 2-4
Sochaux - Stade Paris 3-0
Rouen - Lens 0-2

Classement. — 1. Nantes, 12-18 ; 2.
Lens, 12-18 ; 3. Saint-Etienne, 12-15 ;
4. Strasbourg, 11-14 ;'5. Angers, 12-13.

C'est lui, Werner DOESSEGGER
Macolin, un lundi soir. — Trois coups discrètement frap-

pés à la porte de mon bureau, et le voici , en survêtement
rouge, le visage illuminé par son sourire magnétique. Il est
venu travailler à Bienne durant quelques jours .

— Tu viens t'eritraîner avec moi ?
La veille, au cross de Vidy, il s'est blessé à une jambe.
— C'est bien fait pour moi : je m'efforçais de courir

« en me promenant », et hop ! j'accroche le dernier obstacle.
Heureusement, il n'a pas l'air de s'en ressentir beaucoup.
Un peu de temps après, sous la douche, Marc Salamin

et Walter Kuhn, les deux Valaisans du stage d'études pour
futurs maîtres de sport , n'en croient pas de leurs yeux.

— C'est lui, Doessegger ? questionne à mi-voix Salamin.
Il a l'air tellement sympathique. Il paraissait bien plus
grand sur les journaux et à la télévision (il mesure en fait
162 cm). Faut quand même avouer qu'il est' rudement «ba-
raqué »...

— Dis, tu nous le présenteras, demande Kùhn , me trans-
formant tout à coup en imprésario.

Mardi. — Doessegger s'entraîne seul, et durement.
Le soir, avant de retrouver son lit, il vient me saluer

au tea-room de l'Ecole. Les étudiants sont fiers de lui être couvert pour lui cette sagesse exprimée par le philosophe
présentés, tandis que les filles lui réclament des autographes, latin (lequel, au fait ?) : « In medio stat virtus ».
Lui, il sourit, l'air un peu gêné...

* * * * *
Mercredi. — Mise en train matinale en commun, puis

chacun s'en va à son travail.
En fin d'après-midi, nous foulons ensemble la sciure de

la piste finlandaise. Duttweiler, le décathlonien, s'y entraine
également. Plus haut, insensible à la bise, Armin Scheurer,
chronomètre en mains, règle l'interval-training de chacun.
Ses conseils sont fort appréciés.

— Encore un ou deux types comme Armin dit Doessegger
et le sport suisse progresserait vite.

Après le souper, rendez-vous en salle, avec Armin , pour
une 3e séance d'entraînement, gymnastique générale, exer-
cices d'assouplissement, franchissement de haies : de quoi
suer abondamment !

Armin Scheurer soi-même s'étonne des performances
gymnastiques de Doessegger.

— 90" .. des coureurs suisses ne font pratiquement pas
de gymnastique, m'assure celui-ci. Ils y viennent peu à peu
maintenant. Personnellement , j'y consacre trois soirs par
semaine.

Armin raconte alors les prouesses de Brumel et de
Bolotnikov lors de leur venue à Macolin, en été 1964.

Puis, l'on recourt aux petits haltères et aux sacs de sable.
Des séries de sautillements encore... et ce sera tout !

* * * * *— Tu sais, je m'entraîne jamais autant , me confie
Doessegger. Je cours environ une heure chaque soir, plus
la gymnastique en salle trois fois par semaine. D'ailleurs,
je n'aurais pas le tejmps de m'entraîner davantage : la fa-
mille, le travail...

— Ne voudrais-tu pas bénéficier de meilleures condi-
tions ? Ne penscs-tu pas qu'un entraînement plus poussé te
permettrait de l'améliorer encore ?

— Non, je ne le crois pas. Et puis , vois-tu, le sport ce
n'est pas l'essentiel : ma famille, mes amis, c'est plus impor-
tant pour moi. A ce propos , je crois que la plupart des cou-
reurs suisses s'entraînent trop et mal, et se reposent trop
peu entre les séances d'entraînement. Alors, ils ne récu-
pèrent pas totalement, n'économisent pas leurs forces et
dépensent tout leur influx nerveux à l'entraînement. Pour
demeurer en forme urie saison entière, il faut savoir faire
alterner entraînements pénibles et entraînements faciles.
Sinon, la saturation vous guette, les performances baissent,
le moral ausSi,̂  m

J'ai commencé par faîre du vélo, poursuit Doessegger,
qui est mtdntenant âgé de 28 ans. J'ai même fait de bonnes
courses, en cyclo-cross tout particulièrement. Mais, de plus
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en plus, il fallait tellement s'entraîner. Et un jour j'ai été
victime d'une grave chute : je n 'ai plus enfourché un vélo !

Deux ou trois ans plus tard , des amis m'ont persuadé de
participer à un cross villageois. Sans le moindre entraîne-
ment , je me suis classé 30e parmi 200 coureurs environ.
Alors, je me suis dit : peut-être qu'avec un peu d'entraîne-
ment... Pour préparer une course analogue, je me suis mis à
courir , en la seule compagnie de mon chien. Et peu à peu,
j'ai obtenu d'assez bons résultats : parmi les 10 premiers,
régulièrement. Un beau jour , j'ai adhéré au BTV Aarau ,
où depuis un peu plus d'une année je m'entraîne sérieuse-
ment.

C'est tout. Et pourtant , beaucoup ont peine à l'admettre.
Jeannotat me disait tout récemment :

— Je ne comprends pas comment ce garçon peut obtenir
de tels résultats sans s'entraîner davantage. Sa décontraction
peut-être-

Cocteau a cité quelque part ce mot du dalaï-lama : « Le
secret du Tibet , c'est qu 'il n'y en pas > .

On pourrait en dire autant de Doessegger. Tout au plus
— ce serait là son véritable secret — Werner a-t-il redé-

2. Aux championnats suisses de cross! — Doessegger (ad-
mirez l'articulation du poignet, marque de sa décontrac-
tion) s'est enfui dès le départ. Il est encouragé ici par l'espoir
sédunois Pitteloud N. T.

f

lus aujourd'hui même une dégustation
ag» en paquet-test. Vous aurez
lécouverte d'un café fameux et...
économie de 9S centimes!
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Les nonante ans d'une grande pédagogue

Mlle Edith Fischer

MOUTHEY — C'est en 1957 que Mlle
Edith Fisher a élu domicile à Mon-
they. Née aux Indes anglaises le 18 oc-
tobre 1876, fille de John et de Colom-
bie Harrison , notre nonagénaire avait
5 frères et une sœur tous décédés.

La jubilaire ne se souvient pas de
sa maman qu'elle a perdu alors qu'elle
n'avait que trois ans et ne se souvient
que très vaguement de son père avec
lequel elle n 'a eu que peu de contact,
ses occupations de médecin militaire
l'appelant constamment au dehors du
foyer.

Privée d'affection, Mlle Fisher s'était
tracée une ligne bien définie; elle a
voulu se consacrer à la jeunesse et
lui donner pleinement ce dont elle avait
été privée.

Arrivée dans notre pays en 1912, plus
exactement à Montreux , Mlle Fisher
s'est vouée tout d'abord à des leçons
particulières à Veytaux avant de fon-
der cet Institut Fisher dont la re-
nommée a dépassé nos frontières.

Le souvenir de Mlle Fisher est en-
core bien vivant chez ses anciens élè-
ves qui se sont hissés aux responsabi-
lités un peu partout dans le monde.
En effet , une élite a été formée dans
son institut; les relations qu 'entretient
encore Mlle Fisher, les invitations
qu'elle a reçu et reçoit encore le
prouvent abondamment.

Après cette vie débordante d'activité
et de dévouement, Mlle Fisher s'est
tout d'abord retirée au Bouveret avant
de s'établir définitivement à Monthey
dont les autorités communales l'ont ho-
norée mardi.

Les difficultés inhérentes à toute vie
humaine ne l'ont pas épargnée depuis
sa tendre enfance, mais elle a su ré-
sister magnifiquement et a fait preuve
de beaucoup de courage; elle mérite
amplement l'hommage qui lui a été
rendu par M. le président Bavarel ac-
compagné de M. Jean-Louis Descartes,
conseiller communal et de M. Pottier ,
responsable de l'AVS à Monthey , aux-
quels s'était jointe une jeune fille en
costume du Vieux-Monthey .

Mlle Fisher nous a étonné par la
verve avec laquelle elle conte ses sou-
venirs avec une mémoire extraordinai-
re. Au mois d'avril dernier , n 'a-t-elle
pas fait le voyage en avion à Londres ,
invitée par un de ses ancien élèves qui
occupe une position-clef dans l'adminis-
tration britannique ? Lorsque nous lui
demandions le secret de cet état de
santé, elle nous a répondu : « Une
grande foi en Dieu » et , avec un oeil

25 octobre
Mardi

20 h. 30

I Picolli
di Podrecca

LPR marionnettes do Rome

Places : 6 à 11 fr. Bons
Migros . Location , 19 oct .

malicieux : « Je suis très heureuse, je
ne veux pas la mort et souhaite vivre
encore longtemps pour battre le record
russe de longévité. »

Mlle Fisher, toute la population raon-
theysanne avec ses autorités et les
lecteurs du « NR » souhaitent que vo-
tre désir se réalise.

(Cg)

Notre photo : Mlle Fisher reçoit les
félicitations du présid ent Bavarel, dans
son petit appartement où elle vit seule
en vaquant à ses occupations domes-
tiques au milieu de ses souvenirs.

Critiques elogieuses sur André Delavy
f,!lWiïr̂ !ill!"li|,;1iiï'!";'''l ,,
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VOUVRY. — André Delavy est un
jeune peintre « Tsino » qui fait hon-
neur à son village de Vouvry.

A Lausanne, récemment, lors d'une
conférence sur la peinture, le jeune
peintre valaisan André Delavy récolta
des critiques fort elogieuses de son ta-
lent , de sa technique. Les critiques
s'accordent à reconnaître en lui un
peintre de grande envergure.

Son portrait du Dr Schweizer fait
l'admiration des connaisseurs. A un
collectionneur qui lui offrait une som-
me très importante , Delavy refusa net
avec la réponse suivante : « Cher mon-
sieur, j'ai peint le portrait du Dr
Schweizer avec tout mon cœur dans
le seul but de l'offrir à son successeur,
le Dr Munz. Ce tableau n'est pas à
vendre. »

Cette réponse a étonné ceux qui l'ont
entendue. Mais André Delavy aime et
admire tellement l'œuvre de ce grand
homme que fut Albert Schweizer qu 'il

Les Marionnettes de V. Podrecca à St-Maurice
SAINT-MAURICE. — « I Piccoli di

Podrecca », le spectacle aux 20.000 re-
présentations dans le monde entier ,
seront à Saint-Maurice mardi 25 oc-
tobre prochain , à 20 h. 30, les hôtes
des Jeunesses musicales.

Artistes, musiciens, danseurs , au-
teurs dramatiques et acteurs ont cé-
lébré en termes dithyrambiques l'im-
peccable réussite dç V. 'Podrecca , qui
enchante depuis plus de 40 ans les
auditoires jeunes et vieux , raffinés
ou « bon public ». Diaghilev et Tosca-
nini, Debussy et Cocteau, Casais et
Picasso, Pirandello et Puccini étaient
des habitués de ces soirées féeriques.
Strawinsky, M. de Falla et Respighi
leur ont confié l'exécution originale de
certaines de leurs œuvres.

A la différence des Marionnettes de
Salzbourg, spécialisées dans un ré-
pertoire, les « Piccoli di Podrecca »
abordent tous les domaines sous l'as-
pect de l'harmonie, de la fantaisie et
de la gai-té.

Dans l'immense répertoire que leur
permettent leurs quelque 1.200 ma-
rionnettes et leur scène de 10 m. d'ou-
verture, la troupe a choisi pour cette
tournée 17 numéros courts et très va-
riés. La musique classique (Il Signor
Bruschino , Pierre et le Loup) y voi-
sine avec le folklore mexicain, péru-
vien et cubain ; la danse classique ou
moderne alternent avec la fantaisie et

La semaine d'étude de l'Alliance internationale de tourisme
MARTIGNY — La semaine d étude de
l'Alliance internationale de tourisme
qui s'est .déroulée à Martigny du 26
au 30 septembre derniers a obtenu un
grand succès, non seulement sur le
plan du travail positif qui y à été
effectué, mais encore sur celui de
l'accueil martignerain. Quelques délé-
gués nous disaiegitjL avfc up brin de
mélancolie danslj f j laiit': «Et dire que
l'an prochain nous devrons aller à
Oxford ! ». > •••' . * >•

Evidemment l'atmosphère régnant

r̂ 11 p

dans la ville universitaire anglaise ne
sera cerainement pas la même que
celle que l'on peut trouver sur les
bords de la Dranse.

Les organisateurs viennent de nous
envoyer un compte rendu — sommaire,
disent-ils — de tout ce qui s'est fait
chez nous.

Il nous serait possible d'en faire un
résumé, bien sûr. Mais nous croyons de
notre devoir de le publier in extenso,
en plusieurs fois, afin que nos sociétés
de développement valaisannes. nos hô-
teliers, tous ceux qui s'occupent d'une
manière ou d'une autre de tourisme,
puissent en prenj re connaissance.

Cette importante session peut être
caractérisée par une extension générale
dans tous les pa\s, des services au
profit des sociétaires individuels, qui
seuls comptent en définitive, et par une
meilleure application du principe de
la réciprocité de l'aide accordée sur le
plan international.

Le travail fait à Marti gny peut se
résumer comme suit :

Le Groupe de travaji des chefs des
services juridiques s'est penché sur le
problème essentiel de la collaboration
des clubs en matière d'assistance juri-
dique aux membres voyageant à l'étran-
ger. Cette assistance est assurée, tout
d'abord , par une convention multilaté-
rale entre les associations, qui prévoit
des consultations gratuites et des in-
terventions amiables gratuites en fa-
veur des étrangers. Mais la collabora-
tion est également fondée, pour un
nombre restreint de clubs, sur une
autre convention permettan t à ceux-ci
de demander l'aide des autres clubs
en vue d'une assistance juridique plus
étendue, pouvant aller même jusq u 'à
la prise en charge des frais d'avocat et
de procédure. Il est incontestable que
cette aide juridique est un serv ice très
apprécié des sociétaires. La réunion
s'est préoccupée également de certai-
nes enquêtes, telles que celles qui con-
cernent l'organisation des clubs en ma-
tière d'assistance juridique , les primes
et conditions de l'assurance responsa-
bilité civile , l'expertise des dommages
matériels, la procédure en matière d'in-
fraction aux règles de la circulation
routière, les fonds de garantie, etc.
La conférence a égalemen t décidé de
pourvoir à une amélioration du formu-
laire uniforme de relevé d'accidents.

Le Groupe de travail des secours rou-
tiers, un des plus importants de l'AIT,
a examiné les statistiques annuelles
et s'est attaché à une mesure pratique
pour les automobilistes en détresse, à
savoir au numéro d'appel par pays, si
possible unique pour un pays. Il a
envisagé l'impression d'une carte sy-
noptique d'Europe à grande échelle, sur
laquelle le système d'appel pourrait
être indiqué. Un intéressant forum, re-
marquablement présidé par M. L. Moor,
directeur du TCS, a examiné six aspects
du dépannage international , parvenant
chaque fois à une recommandation po-
sitive : les différents systèmes, con-
sistant à utiliser soit uniquement des
patrouilleurs, soit à la fois ceux-ci
et des garages ; les activités accessoires
des patrouilleurs, qui permetten t l'exis-
tence de contrôles techniques des véhi-
cules, de cours de dépannage et de
mécanique, etc ; la puissance des véhi-
cules utilisés pour l'assistance routière,
ceux-ci devant être partiellement des

ff' , " ¦ ' ' v^!-/ ."J* ; '* Ml
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ne veut pas que son tableau trouve
une place ailleurs que dans le milieu
de Lambaréné où il aurait toujours
aimé se rendre alors que le Dr Schwei-
zer vivait encore.

Nos félicitalion à André Delavy qui ,
peut-être, accompagnera bientôt le
portrait du grand docteur à destina-
tion de Lambaréné. (Cg).

NOTRE PHOTO : André Delavy
avec le portrait du Dr Schweizer et,
au fond , l'église de Vouvry.

Pourquoi les pâtes aux œufs frais
3 enfants?
Parce qu'ollos sont plus belles,
plus avantuuat'ses et meilleures
Semoule spéciale 100% ds blô
dur ot dos œufs Irais I

la parodie : violonistes, pianistes et
cantatrices vaniteuses y sont particu-
lièrement « soignées ». Mais l'humour

y est si plein de bienveillance que 1 on
est transporté dans un univers féeri-
que d'une irrésistible séduction.

véhicules légers et partiellement ceux
qui permettent le remorquage ; les
cercles des bénéficiaires nationaux et
étrangers de ce service ; le recrutement
des sociétaires comme effet du dépj n-
nage routier ; le service de nuit. Un
long exposé d'un spécialiste du Touring
Club Royal de Belgique a porté sur les
questions sociales relatives aux pa-
trouilleurs : durée du travail, son or-
ganisation , le travail durant les di-
manches et les jours fériés, les congés
payés, les autres avantages sociaux tels
que les indemnités et les prestations en
nature. A été étudié ensuite un délicat
problème, celui de la compensation , qui
naît du fait que certains clubs ont à
faire intervenir leurs patrouilles rou-
tières pour des automobilis tes étran-
gers beaucoup plus fréquemment que
d'autres.

(à suivre)

La TV suisse-allemande
en Valais

Prochainement , la TV suisse-alle-
mande tournera un film documentaire
sur les carillons valaisans. Une équipe
visitera ainsi notre Valais et procéde-
ra à un enregistrement de certains de
nos carillons célèbres. Ce documentai-
re, qui sera agrémenté par des pro-
ductions de deux groupes folkloriques
haut-Valaisans, sera projeté au prin-
temps 1967.

Voici l'horaire des enregistrements
des carillons :
— Mercredi 19 octobre, de 16 heures à

17 heures : VIONNAZ.
— Jeudi 20 octobre , de 9 heures à

10 heures : MARTIGNY.
— Jeudi 20 octobre, de 16 heures à

17 h 30 : SAINT-LEONARD.
— Vendredi 21 octobre , de 10 heures

à 11 h 30: GRIMENTZ.
— Lundi 24 octobre, de 10 heures à

11 h 30 : ZENEGGEN.
— Mardi 25 octobre , de 9 heures à

9 h 15 : MÛREL.
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Papa, tu me conduis au cirque?

MARTIGNY — Tous les pères, toutes
les mères de familles entendront au-
jourd'hui cette question car depuis ce
matin le cirque Knie est dans nos murs,
sur la place de la Maladière. Et le
traditionnel défilé des roulottes, des
animaux de la ménagerie ont mis une
joyeuse animation sur notre avenue
de la Gare.

Le programme présenté — si l'on
ei croit la critique — est à l'image de
ceux des années précédentes, c'est-à-
dir? parfait. On verra entre autres
dans l'arène 15 000 kilos de pachyder-
mes les éléphants de Knie. Ils sont
cap&bles de tout , y compris de cons-
truire entre eux des pyramides. On
voit même Sandry, Rosa, Miniak , Kar-
naa'.:' et Ma Palaj danser la valse sur
de gros tonneaux. Sandry affectionne
tout particulièrement de dresser ses
pattes de derrière, de faire l'arbre
droit sur l'une de ses pattes de devant
et ae tenir ainsi en équilibre le res-
pectable poids de 3 500 kilos sur un
air de danse tyrolienne. Ces animaux
sont présentés par Rolf Knie et Hélène
Rebernigg, une Autrichienne de Vienne.
Artiste depuis l'âge de 5 ans, elle est
issue d'une famille qui, depuis quatre
générations, voyage avec son propre
cirque. Ayant fait une grave chute de
la corde raide en 1955, elle a renoncé
à ces exercices dangereux pour se
vouer au dressage des éléphants. Rolf
Knie aura en outre le plaisir de pré-
senter à son public son éléphant femelle
Java et son petit Madura , né au zoo
de Rapperswil le 4 août 1965.

Gens du voyage, d ou que vous ve-
niez , soyez les bienvenus chez nous

Notre photo : 15.000 kilos de pachy-
dermes dans l'arène.

Bulletin Le soussigné souscrit un abonnement au «NR»
d abonnemem ^s aujourd'hui et jusqu'au 31.12.67

AMIS DU «NR », TRANSMETTEZ CE BULLETIN A UNE CONNAISSANCE. Si elle s'abonne, qu'elle nous signale
votre geste pour qu'en fin d'année nous puissions vous témoigner notre reconnaissance de façon tangible

COUPON A DETACHER ICI ET A RETOURNER SIGNE A L'ADMINIS TRATION DU « NOUVELLISTE DU RHONE », 13. RUE DE L'INDUSTRIE. 1951 SION

Ce bulletin
représente un
bon de Fr. 4.-

(Gratuité du «NR»
durant un mois)
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Tir de clôture
interne à Saxon

Magnifique résultat a 300 m. par
Mme Wutrich Marcelle qui réussit la
distinction avec 28 points en six
coups, fait unique à Saxon.

Cible Pierre-à-Voir
Wutrich Gerald 29 pts
Loetscher Jean 28 »
Mme Wutrich Marcelle 28 »
Delaloye Firmin 28 »
Duc Raymond 28 »
Bruchez Fernand 27 »
Vouillamoz Dyonis 27 »
Savioz Roger 27 »
Koller Linus 27 »
Héritier Jacques 27 »
Bétrisey François 27 »
Fardel Edgar 27 »
Roth Bernard 27 »
Terrettaz Bernard 27 »
Luy Jean 27 »
Jacquier Francis 27 »
Roduit Léo 27 »
Cotting Léon 27 •»
Grognuz Fernand 27 »
Bertuchoz Bruno 27 »
Farinet Michel 27 »

Cible Saxon
Wutrich Gerald 59 »
Gaillard Frédéric 56 »
Loetscher Jean 55 »
Bruchez Fernand 53 »
Carruzzo Henri 53 »
Barone Silvio 52 »
Roduit Michel 52 »

Challenge dames
1ère Mme Wutrich Marcelle.
2e Mme Denise Bruchez

Appel aux Valaisans
Il y a une année exactement que

le peuple valaisan a prouvé qu 'il
désire sauver les ruines majestueu-
ses de Tourbillon en accueillant à
bras ouverts, les vendeuses ct ven-
deurs dc l'Ecu d'Or du Heimatschutz
et de la Protection de la nature.
Non seulement le Valais a fait un
effort considérable — toute la Suis-
se a une fois de plus montré sa so-
lidarité envers notre canton et les
vestiges du passé qui contribuent à
son charme. Depuis, grâce à cet
effort commun, les travaux de con-
solidation ont commencé à Tour-
billon...

Cette année, c'est à nous Valaisans
de démontrer notre solidarité en-
vers la population d'une région de
la Suisse primitive. Depuis des an-
nées, de grands efforts sont faits
pour sauver un des plus beaux lacs
et ses environs, sis au cœur de no-
tre pays : le lac de I auerz avec son
île pittoresque de Schwanau. Proté-
ger un lac ? Soutenir une campagne
de sauvetage d'une région si éloi-
gnée de nous ? Oui, car ce super-
be lac schwytzois, qui fait par-
tie de notre pat-imoine national, mé-
rite hautement sa protection inté-
grale. Aidez à sauver ce site su-
perbe, riche en flore et en faune,
aidez à protéger la paix de la na-
ture pour l'homme assoiffé de dé-
tente ! Montrez votre reconnaissan-
ce pour le geste que nos Confédérés
ont fait pour Tor.-billon en accueil-
lant à cœur ouvert les vendeuses et
vendeurs dc l'Ecu d'Or 19G6 !

Ligue valaisanne
pour la protection

de la nature

Cela
dépend

de votre
intestin
Les séquelles de la' -constipation sont
nombreuses: humeur maussade, maux
de tête, teint brouillé n'ont souvent pas
d'autre origine. Prenez du thé Franklin,
mélange de 9 plantes actives, laxatif et
digestif, il vous apporte une aide pré-
cieuse.
En pharm. et drog. à fr. 2.75 et fr. 1.75 le paq,
et fr. 3.- en sachets filtres.
Dragées Franklin, discrètes et efficaces à
fr. 2.40 la bte. ^̂ \

Nom

Prénom

Carrefour des Arts : INTERMEDES

La peinture, comme la littérature,
compte ses romanciers engagés dans
l'histoire, désireux d'exprimer avec
plus ou moins de réalisme les senti-
ments, les passions qui animent les
hommes de leur époque. L'œuvre « à
thèse » qu 'ils réussissent est générale-
ment accueillie avec beaucoup d'inté-
rêt, car elle constitue un appui pré-
cieux pour tous ceux qui craignent
l'abstraction et le jeu gratuit de l'es-
thète. Cependant, il est vrai , peu im-
porte le genre, pourvu que l'artiste, fi-
dèle à lui-même, par son verbe, sa cou-
leur et ses rythmes, touche les cœurs
et suscite l'imagination.

Roland Weber, dont une tren taine
de toiles seront accrochées à la galerie
du « Carrefour des Arts » jusqu 'au 28
octobre, s'inscrit dans la catégorie de
ces peintres qui négligent l'événement
pour tirer de la nature, du concret ,
une mélodie, des accents multiples, tels
que notés au fil des saisons dans quel-
que paysage breton, à l'intérieur de
cette pinède, sous le pont de la Loire,
à l'heure où le soleil anime le végé-
tal , où le crépuscule rend plus sen-
sibles les teintes et les voix... (1, 7, 17)

Très tôt, Weber a voulu mettre au
point sa technique tant pour les huiles
que pour les aquarelles et le dessin,
ce qui lui a permis d'aller , de recher-
che en recherche, en quête continue
d'une meilleure expression, d'un style
souple et raffin é. Çà et là, son pinceau
devient plus audacieux pour cultiver
avec un regain de chaleur , les con-
trastes ou les touches impressionnis-
tes (5, 6). On aimerait le suivre plus
souvent dans cette direction : ses pay-

sages, par exemple, assortis de tant
de calme et de sérénité, s'enrichiraient
d'un lyrisme de choix.

Pour l'heure, il s'agit bien d'une pein-
tu re qui crée une atmosphère paisi-
ble ; elle joue sur la délicatesse, mo-
dule â partir des couleurs appropriées,
les bleus, les gris cendre, les vert oli-
ve, que parsèment des tons lilas (4, 18).
Une telle sérénité qui survit au milieu
de ce monde agité, mérite une mention
particulière, une œuvre à ce point con-
çue et achevée avec amour, prouve en-
core que la toile de prix , capable de
réjouir toujours, exige le métier, plu-
tôt que ces envolées dans la fantaisie,
qu 'accrédite quelque vague mouvement
moderniste.

Je disais que Weber était servi d'une
technique sûre : à l'état pur c'est-à-dire
sans le secours des ombres et des cou-
leurs, ces dessins nous présentent, en-
tre autres, une exacte silhouette fémi-
nine, sans la moindre fausse note, avec
toute la grâce naturelle qui lui est
propre ; spécialement en ce genre d'é-
preuve, se trahissent tant de spécula-
teurs du pinceau !

Il faut y voir autant de garantie pour
le jour où cet artiste s'avisera d'aller
au-delà de l'instant pictural propre-
ment dit , de communiquer à ses bril-
lants intermèdes d'aujourd'hui un peu
des passions qui naissent et explosent
sur l'immense scène montée pour :e
commerce des hommes, car celui qui
est ainsi capable de se jouer de l'évé-
nement, doit être aussi à même de l'in-
terroger, de l'exprimer, avec une éga-
le chance.

Aloys Pras

j a
• ¦M

.î_

</>



UE-19

La grande fabrique de meubles
GER TSCH EN
vous présente des modèles de qualité
à des prix particulièrement
avantageux!
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A en couleurs de 48 pages! [ m ]
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Contient les plus beaux modèles de Suisse L: zÀ

*È2-flS  ̂ et d'Europel 1000 nouvelles Idéesl international
Offres sans pareilles — modèles exclusifs -
dernières nouveautés!

Je m'Intéresse *•
Nom: 

Fabrique de meubles _
et agencement d'intérieur
A. GERTSCHEN FILS SA Numéro post. et lieu: 
Fabrique à Naters
Grandes expositions
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Encavage
Pommes de terre Bintje 10.100 ** 39.5C net

Pommes de terre Urgenta ies ioo kB 34.50 net

Carottes ie kK 0.45 net

Poireaux verts ie ug 0.50 net

Céleri ie kg 0.85 net

Mortadelle ia pièce 500 Sr. 2.95 net

Salami suisse ie k* 9.80 net

Côtelette de porc ie kg 10.50 „et

Sucre lin ,e «M 50 kg 34.— net
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HENRI JACQUOD
MAITRE-TEINTURIER

La plus grande entreprise de teinturerie du canton

S I O N  - S I E R R E  - M A R T I G N Y  - M O N T H E Y
et dépôts dans tout le canton
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Le brigadier Maurice Juilland, commissaire
en chef des guerres, quitte ses fonctions

SION. — Ce n est pas une nouvelle
qui surprend. Lors de la dernière pro-
motion des aspirants Quartiers-Maîtres
à la collégiale de Valère le brigadier
Juilland avait annoncé lui-même son
départ à la fin de l'année.

L'âge est là. Le règlement est for-
mel. Il faut rentrer dans le rang. La
vie n 'est-elle pas un perpétuel recom-
mencement ?

Le brigadier Juilland , originaire de
St-Maurice. a accédé à un poste im-
portant dans l'administration militaire.

Lors des services que j'ai eu le plai-
sir de faire sous ses ordres, j' ai tou-
jours apprécié sa grande fermeté et
sa grande compréhension des problè-
mes humains. Il s'est toujours montré
ce chef qui respecte ses subordonnés
et par là même se faisait respecter

Des pressoirs ferment déjà leurs portas !

SION — Les vendanges touchent à
leur fin. Des pressoirs ferment déjà
leurs portes. Ces vendanges auront été
favorisées par des conditions atmos-
phériques excellentes.

La récolte 66 sera une fine goutte,
mais... la quantité n 'a pas répondu aux
prévisions. Le producteur , même le
plus avisé, avait calculé 'une récolte
moyenne, en définitive ce fut une pe-
tite récolte pour l' ensemble du canton.

Tournée nationale
<« Prix de Genève 1966 »

André Gorog, pianiste
SION — Né le 22 octobre 1938. André
Gorog est un jeune pianiste français
d'ascendance hongroise. Il a fait ses
études sous la direction de Marguerite
Long, au Conservatoire de Paris , où il
a obtenu , en 1959. le premier prix de
piano à l' unanimité , premier nommé,
un premier prix de musique de cham-
bre et un premier prix d' esthétique
musicale. Avant de s'aff i rmer  à Genève,
il a vait déjà reçu un deuxième prix au
concours « Alfredo Cnsella » de Naples
et un second Grand Prix au concours
« Georges Enesco » de Bucarest , en
1964.

André Gorog. qui a déj à donné des
concerts un peu partout en Europe, en
France aussi bien ciu'en Hongrie, en
Roumanie et en URSS, à la radio et à
la télévision, n 'en est pas à sa pre-
mière tournée Jeunesses Musicales , car
il a souvent collaboré avec les Jeunes-
ses Musicales de France . Il donnera un
concert à Sion. à la chapelle du Con-
servatoire, vendredi 21-10-66. à 20 h 30.

Au prosramme. des œuvres de Bee-
thoven. Brahms. Debussy, Strawinsky.

par ses subordonnes. Les Valaisans
nous avions toujours une certaine fier-
té de servir sous ses ordres , et de
nous montrer dignes de lui.

Le Valais a été honoré par la no-
mination de l'un de ses officiers à ce
poste important de commissaire en
chef des guerres , et surtout de la fa-
çon dont il s'est acquitté de ses lour-
des obligations.

Le brigadier Juilland rentre dans le
rang avec la satisfaction du devoir
bien accompli.

Le « NR » souhaite au brigadier
Juilland encore de longues années de
santé et de bonheur.

_gé-

NOTRE PHOTO : le brigadier Mau-
rice Juilland.

Les vendanges 66 auront été vite
faites et surtout dans le plus grand
calme. L'année dernière les pressoirs
regorgeaien t de marchandises. Les véhi-
cules les plus disparates formaient ,
en fin dé journée , de longues files. Ce
grand trafic n 'a pas été constaté cette
année.

Des vendanges calmes... les années
se suivent mais ne se ressemblent pas !

—gé—

Soirée d'information
Comment devenir

pilote des glaciers
II sera discuté lors de cette soirée

d'information :

1. les conditions de départ

2. les problèmes de base et de pro -
gression

3. les possibilités d'engagement.
Dans le but de savoi,"- approxima-

tivement , combien de personnes par-
ticiperont à cette séance, nous prions
chacun de bien vouloir s'annoncer
par téléphone au No 2 64 64 au se-
crétariat d'Air-Glaciers, à Sion.

La réunion est prévue le vendredi
28 octobre 1966, à 20 heures, à la
salle de théorie, Aérodrome civil,
Sion.

Bruno Bagnoud

Un enfant happé
par une voiture

SION — Une automobile valaisan-
ne, pilotée par M. Raymond Udry,
âgé de 19 ans, domicilié à Conthey-
Bourg, roulait de Pont de la Morge
en direction de Sion.

A la hauteur dc l'Hôtel Conti-
nental , le petit Jorg Schillig, fils
dc Paul , âgé de 8 ans, domicilié à
Sion, traversa brusquement la chaus-
sée dans la direction sud-nord. Il
fut happé par l'avant de la voiture.
Blessé au front , il a été transporté
à l'hôpital de Sion , d'où, après avoir
reçu les soins du médecin de ser-
vice, il put regagner son domicile.

La paroisse de Vétroz
en fête

VETROZ — Samedi et dimanche .pro-
chains la paroisse de Vétroz va vivre
des journées magnifiques , celles de la
bénédiction et de l'inauguration de
l'église rénovée.

Dans le dernier bulletin paroissial le
Rvd Prieur Jean Delaloye écrivait :
« ... la rénovation de notre église a été
une réussite à tous points de vue :
architecte, maîtres d'état , ouvriers mé-
ritent tous nos plus vifs remerciements
et nos plus chaleureuses féli citations ,
une belle réussite se doit d'être inau-
gurée solennellement... ».

Samedi 22 octobre à 18 h son Exe.
Mgr Adam consacrera le nouveau maî-
tre-autel , célébrera la première messe
sur le nouvel autel et prononcera une
allocution à l'adresse de la population
de Vétroz. A la sortie de l'Office la
commune se fera un plaisir d'offrir le
vin d'honneur à tous , et les fanfares
mettront le ton joyeux qui s'impose
en telle circonstance.

Pour le dimanche... le Rvd Prieur
dit ceci : « Que ce dimanche-là les
ménagères prennent congé , chacun
trouvera le ravitaillement sur place » .

Voilà , paroissiens de Vétroz , bonne
fête, bon appétit et bonne chance pour
la tombola.

Le feu dans les îles

SION — Hier soir on pouvait voir , dans les îles , une lueur d'incendie. Le f eu  avait
pris dans un amas de poutres appartenant à une entreprise de génie civil de la
p lace.

Ces poutres avaient été imbibées de carbolineum et d 'immenses Hommes
s 'élevaient dans le ciel. Le poste de premier secours est intervenu. Pour l'instant ,
on ignore comment le f e u  a pu prendre à ces poutres.

Le 19e dépôt Firestone en Suisse
a été inauguré hier à Sion

SION — Le développement constant
de la motorisation en Valais , de même
que l'importance toujours plus grande
que prend ce canton dans l'économie
générale de la Suisse ont amené la
Maison Firestone à envisager l'ouver-
ture à Sion d'un nouveau dépôt de
pneumatiques, ultramoderne. L'ouver-
ture officielle de ce 19e dépôt , en Suis-
se, a eu lieu hier , mardi 18 octobre
1966, à Sion. D'une superficie de 650 m2 ,
ce nouveau dépôt a une capacité d'e'm-
magasinage d'environ 10.000 pneuma-

Connaissance du monde
Danemark: cinq millions d'amis
SION — La saison 1966-1967 a débute
hier soir au cinéma Lux par la pré-
sentation du film de Marcel Talabot :
« Danemark ? Cinq millions d'amis ».
, M. Veuthey du service culturel Mi-
gros, par quelques paroles bien sen-
ties, a pris contact avec le nombreux

tiques. Dans le cadre de l'organisation
de distribution , ce nouveau dépôt aura
pour tâche d'assurer un ravitaillement
impeccable de plus de 300 revendeurs
domiciliés en Valais. Plusieurs cen-
taines de pneus différents seront con-
tinuellement disponibles , permettant
ainsi un ravitaillement rapide et im-
peccable des nombreux garages et ate-
liers du canton. Le sous-dépôt de Bri-
gue sera maintenu afin d' assurer dans
cette région également , le ravitaille-
ment rapide de la clientèle.

public qui se déplace pour chaque re-
présentation , et il a donné le feu vert à
la nouvelle saison et à l'invité de la
soirée : M. Marcel Talabot.

UNE DOUBLE EXCEPTION !
Cette première soirée a été consa-

crée, comme l'indique le titre, au Da-
nemark. C'est une exception , car habi-
tuellement il s'agit de pays plus loin-
tains. Le plaisir de découvrir ce Da-
nemark a été d'autant plus grand que
la plupart des gens ne connaissent que
très peu ce petit pays. Comme cela
arrive très souvent , l'attrait est tou-
jours plus marqué pour ce qui est loin-
tain et l'on ignore les richesses des
régions voisines , parfois même des ré-
gions de son propre pays.

Marcel Talabot , archéologue, ethno-
logue, explorateur plutôt porté aux re-
cherches, aux découvertes , a magnifi-
quement réussi à présenter le pays
d'Andersen , le pays de l'humour et du
sourire.

UN CONTE DE FEES !
Marcel Talabot a présenté le charme,

la gaieté, la fantaisie et surtout l'ori-
ginalité des réalisations de ce pays.
Une surprise en amène une autre. Le
Danemark n'a aucune richesse dans
son sous-sol ; ni charbon , ni fer, ni
pétrole, ni gisement utilisable dans
l'industrie. Son sol est de qualité va-
riable et nécessite des soins minutieux.
L'agriculture pourtant est considérée
aujourd'hui comme l'une des plus avan-
cées d'Europe.

Le mouvement corporatif est très dé-
veloppé et il a assuré à l'agriculture
danoise l'avance qu 'elle a aujourd'hui.
L'industrie est également très dévelop-
pée. Le Danemark exporte une quantité
de produits de haute qualité.

Sa situation géographi que lui permet
d'exploiter largement les richesses des
mers qui l'enserrent.

UN BON PETIT PAYS,
UN PAYS OU L'OPULENCE... ET LA

MISERE SONT RARES
Marcel Talabot raconte : « Si on me

demandait de dire ce qui m'a le plus
frappé dans ce pays, j'hésiterais sans
doute entre la beauté de ses paysages,
la propreté et l'ordre , ou la qualité des
produits, le modernisme de son agricul-
culture , l'expansion de ses industries,
ses universités populaires ou ses réali-
sations sociales d'avant-garde , ses arts
et que sais-je encore ?

» En allant au pays d'Andersen , je
m'attendais un peu à y rencontrer
une foule de lutins , de gnomes, de
farfadets , de trolls et de sirènes 
sans doute existent-ils — mais j' ai
découvert au-delà de leurs œuvres les
Danois, et au fond le leur coeur, une
telle qualité que je me suis mis à
aimer , à deux heures de Paris , cinq
millions d'amis. »

— ge —
Notre photo : Le sourire de cette

jeun e Danoise personnifi e le pays et
ses habitants.
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MEUBLES à CRÉDIT
sans

réserve de propriété
PAYABLES EN 36 MOIS

In cas da décèt a* d'Invalidité total* da Pour maladies, accidents, servie* militaire,
i nnviro , la nianun ian taanpu nu IUIUW Bit-, av l acnuittur, arrangomenil spéciaux
i payer (sol. dlip. ad hoc) prévus pour le paiement des mensualités.

CHAMBRE A COUCHER dé. *. >»L- 
 ̂
JÊL

a crédit Fr. 1139.— / acompte Fr. 195.— et M mol. a __,^J

SALLE A MANGER 6 pièces «a, fr. 7»4̂  
 ̂fè crédit Fr. 895.— / acompte Fr. 160.— el U mol. a mSsk I

STUDIO COMPLET 15 pièces dèl F,. im.- __iO
à crédit Fr. 2189.— / acompte Fr. 383.— et M mois à ¦_• _y

SALLE A MANGER TEAK 6 pièces dès Fr. »*- _fc»»K
è crédit Fr. 104?.— / acompte Fr. 187.— et 3é molt 4 mm\\ m\W

SALON-LIT 3 pièces d*. rr. »tv- 
1 ftè crédit Fr. 795.— / acompte Fr. 1*3.— et 3é moi. è H fj_v7

APPARTEMENT COMPLET une pièce •*•-,.*•- JL B"
a crédit Fr. 2«5.— / acompte Fr. 498. —et 56 mol. A UMS

APPARTEMENT COMPLET deux pièces «R, F,. «TS^- j0[ 7«
é crédit Fr. 5630.— / acompte Fr. 635.— et 36 mol. é W W*

APPARTEMENT COMPLET trois pièces dé. Fr. HT*,- Q"f
i crédit Fr. 4195.— / acompte Fr. 735.— et ïé mois é Jf _f sj

Avec chaque appartement complet sa M _tWa El M m J0a7 H ¦__ HP

NOTRE CADEAU: LA C M I S I M fc

VOS ANCIENS MEUBLES SONT REPRIS EN PAIEMENT
AU MEILLEUR PRIX DU JOUR__________________________________________

In nous adressant aujourd'hui encore I* boa el-dotions, von obtolndroz gratuitement notre do-
cumentation complète et détaillé*.

TINGUELY AMEUBLEMENTS
Route de Rlai No 10 1 U mmm. ¦ _ B ¦ DP
Sorti, d. ville, direction de Frlbomg KX R _^ fil B Kl
TéL (02») 2 75 1 11 2» k»-~ ŝV S_i _¦ 
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Grand parc à voitures • Petit xoe s_«_M_BU—ia_BHU_l

6 000 m2 à visiter ' étage» d'exposition

22 VITRINES D EXPOSITION PERMANENTE
M HJSJER

Tél. (027) 5 09 76

A vendre

50 m3
de fumier

bovin
« vieux »

Etienne Cheval-
ley, Aigle.
Tél. (025) 2 22 71

SITUATION INDEPENDANTE
SERVICE EXTERNE

Société bancaire suisse spécialisée en matière d'Investissement cher-
che, pour la représenter dans le canton du Valais,

collaborateur dynamique
désirant se créer une situation exceptionnelle. Excellentes perspectives
pour personne qualifiée , capable de travailler de façon indépendante.

On demande :
— Moralité parfaite

— Formation bancaire ou commerciale

— Bonne présentation et contact aisé avec la clientèle

— Connaissance de l'anglais souhaitable ¦

Ecrire sous chiffre B 62350-18 Publicitas 1211 Genève 3

m&
Une belle affaire

Dodze « DART ». 1964, 19 CV, 3 vi-
tesses, 4 portes , couleur grise, in-
térieur tissu rouge, peu roulé.
Voiture très soignée et de première
main. Garantie, échange, crédit.

Occasion rare
Chrysler « IMPERIAL CROWN »
i960, 34 CV, couleur noire. Voiture
saine et très soignée. Un seul pro-
priétaire. Garantie non accidentée
¦et garantie du kilométrage (80.000
kilomètres)

Fr. 6.950.—
Garantie, échange, crédit.

Une offre « AMAG »
Dodge « DART » 1964, belle limou-
sine 4 portes, gris métall., automa-
tique, servo-freins, servo-direction,
1960, 31.000 km. Première main. Ga-
rantie, échange, crédit.$m

P 1331 X
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CLARENS

APPARTEMENT
de 4 pièces

au 6e étage d'un immeuble jouis-
sant de tout le confort moderne. Li-
bre dès le 1er octobre 1966.
Loyer mensuel : 475 fr , charges com-
prises
Pour tout renseignement s'adresser à
l'agence Ch. Muller-Veillard, Montreux,
réf 26369

P11 L

HOTEL « BEAU RIVAGE »
LAUSANNE - OUCHY

Nous offrons à jeune fille de 16
à 19 ans

apprentissage hôtelier
3

•' ...Durée : 3 ans. Comprenant des sta-
ges successifs dans les départements

i suivants :

Service des chambres - lingeries -
buanderie - fleuriste - tapisserie -
économat - caféterie - cuisine froi-
de - téléphone - bureaux d'achats -
personnel main-courante et récep-
tion.

Cours professionnels de dactylogra-
phie, comptabilité , langues.

Conditions : logement, nourriture et
argent de poche.

Ecrire à la direction de l'hôtel.
I P 98763 L
A vendre

AGENCEMENT

Salon coiffure dames
Grande tablette 5 places (long. 6 m.),
5 miroirs, cabines mod.. « Nubert >,
6,85 x 0.80 m., coffres , séparations et
cuvettes, 3 séchoirs muraux « Elégant
10 », 2 séchoirs sur pied mod. « Elé-
gant », miroirs éclairés mod. « 880 »,
meubles de parfumerie. Lot important
de fournitures. Matériel à l'état de neuf.
Prix très intéressant .
Tél. (038) 5 36 67, dès 11 h.
Pierre Gunthard, Moulins 25, à 2000
Neuchâtel.

P 42415 L

DEMOISELLE bilingue français-alle-
mand , avec formation commerciale,
cherche emploi à Sion ou Valais cen-
tral comme

secrétaire-téléphoniste
ou demoiselle
de réception

Ecrire sous chiffre PA 18385, à Pu-
blicitas, 1951 Sion .

P 18385 S

PRESSOIRS
à vendre : 2 pressoirs neufs, fin de
série, contenance 5 à 7 brantées.

1 PRESSOIR
système américain à 2 vitesses, à
l'état de neuf , 6 brantées.

Le tout cédé avec rabais.

Ch. DUGON, constructeur - Bex
Tél. (025) 5 22 48.

P 66329 S

mis avez
de Ja peine a
*rlirié_^KisOrO

Faites comme moi! Depuis que mon médecin m'a conseillé
l'Amer médicinal Giuliani, je supporte de nouveau parfaits»
ment des mets qui, auparavant, m'étaient interdits: fritures,
viandes assaisonnées, fromages, pâtisseries, etc.

Ce remède végétal bientôt centenaire a déjà aidé des
dizaines de milliers de personnes à se débarrasser de
leurs troubles digestifs et à retrouver leur joie de vivre. Car
l'action conjuguée des plantes entrant dans !a composition
de l'Amer médicinal Giuliani stimule l'appétit, favorise le
travail de l'estomac, du foie et des intestins, supprime les
lourdeurs, renvois et flatulences, rend léger et dispos.

L'Amer médicinal Giuliani est Un remède mille fois éprouvé
et vraiment digne de votre confiance. Il convient aussi aux
personnes âgées, aux enfants, et n'a aucun effet secon»
daire fâcheux et ne crée pas d'accoutumance, ««—?

# JLL_̂ >

En vente dans les pharmacies. _MU.

Amaro
médicinal
GIULIANI
En cas de constipation opiniâtre, demandez ê
votre pharmacien l'Amer laxatif GIUUANI en
dragées.

Produits pharmaceutiques Giuliani s. a. Lugano

MwfflBp W 2̂§|. -àJJË̂ Pj 
^^^SK^^^V^.vvî

... lave
vraiment
mieux

"Si La saleté se dissout Immédiatement
ikLe blanc reste toujours blanc comme neuf

"kldéal pour lingerie de dame, chemises d'homme
blouses, vêtements de sport, rideaux, etc.
"k Pour lavage à la main et dans l'automate

STRÂULI+CIE ^ -̂<ï(̂WINTERTHURQO^U-*
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Eden scex sion =eW0|hin- S 3̂ à 

15 
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Aux 
Treize-Etoiles », Monthey

ger, 14 av. Galla- cherchons
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chambres indépendantes, personne 
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suisse romand, parlant suisse aie- il
! pour aider au ^¦~— manique et connaissant, si possible,

Chambre indépendante à deux lits. : ménage. A vendre à Mar- \es denrées alimentaires. Permis de ^mmmv mûdfi ITiaSCUHnG MOntllCV
Tél. (heures de bureau), No 2 11 16 ; ! Etrangère accep- ^gny-Bâ"32- conduire voitures. 

„__$ !__» 
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______________ 
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__
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Tél. (026) 2 24 09. p0ur tout de sui_ Ecrire sous chif- Caisses de retraite et de maladie ; ; Bi JE f  .. ||k aux jeunes
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disposition. titut > Discrétion absolue garantie. ^XiP̂m IWWa Ir siste-animateur

un manœuvre Bons gages- 1 écharpe | p95543 x ¦ *~ .k_ | P^ MAX BERNARD
. S'adresser : fj e vison Û i wÊÈm̂  de ,a radi °-té,évislon.

Cle QOrOQe Café - restaurant ferun clair Nous cherchons pour entrée immédia- r VWJWfP ' '
Semaine de 5 jours. 
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1 1 P 
' «¦'orchestre brésilien LES 3 DE

Garage Valaisan - Sion P 9S76J L 
Wconipense UNE APPRENTIE § jj I mo assurera ,a danse -

KaSWar fr"PS 
Chariot- P 66334 S DE BUREAU W

'
Â^^JÊ A noter

= 
«"• tombola gratuite

élévateur On demande Travail varié et intéressant. 1 H R \  1 fera quelques heureux.
A louer à Sierre CLARK, 1,5 ton- m _? ff Wk 

innt nTruniT ne- benzine, élé- femme S'adresser à Jean Décaillet S. A., Mar- m 11 @| I 
APPARTEMENT vation 3,25 m. de ménage tlgny. Tél. (026) 2 17 55. 

<WwË fP̂ l Consommation et entrée : 4 fr.
S pièces et demie, tout confort, quar- Bon état. Occa- plo u r «entretien P 596 S ~*w V 

^ 
I ; 

tier tranquille. Prix : 250 fr. plus char- sion, 7.000 fr. d'un appartement -̂ —-- ^̂ I^̂ ^—I^--ges. 2 à 3 fois par se- ^_^_i_^__^_^_^_^__B_^_s' * 
Tél. (021) 28 71 85 maine, 
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La ronde des villages
Ayer ¦ Zinal : la station qui monte au zénith du tourisme !

Le nom d'Ayer ne peut plus être dissocié de Zinal car la commune ei
la station se sont étroitement liJes pour le meilleur et pour le pire. Du
reste les deux villages abritent les mêmes habitants qui transhument de l'un
à l'autre au gré des saisons. Avec toutefois dans les années futures un éta-
blissement plus durable à Zinal, la station qui monte au zénith du grand
tourisme.

L'ETOILE DE ZINAL
Zinal , c'est cette vallée étroite qui

forme le bras droit de la Navizence.
Dernière lande en chenal — d'où son
nom — qui abouti* à la moraine et
aux névés. 'Cette vallée intéresse les
gens d'Anniviers car il y subsiste en-

te président de la commune, M. Rémy Theytaz ,
suit la caplation des sources dans le vallon d 'Arpitetta

L'ESPION QUI VENAIT DU FROID
Film américain de Martin Ritt. Scénario : Paul De hn et Guy Trosper , d' après le roman de John Le Carre.

Interprètes : Richard Burton, Claire Bloom, Oskar Werner , Peter van Eyck, Michacl Hordern. (Monthey, ciné'mi
Plaza)

Vous avez peut-être lu dans la pres-
ie ces deu x faits divers qui n 'ont pas
>rovoqué l'indi gnation de la « conseien-
:e universelle » et ses habituelles pr-
estations :
O Dans la nuit du 10 au 11 mars

^963 , un jeune étudiant  nationaliste ,
Hans-Jurgen Bischoff était tué par
j ne bombe au plastic qu 'il s'apprêtait
i placer contre le « mur de la honte » .
3este de desespéré , de néo-nazi ? ou
l'un patriote qui , à 22 ans, donnait sa
vie pour que sa patrie renaisse ? En
préparant son attentat , Bischoff s'est
;ouvenu des règles de conduite de ses
:ompatriotes, les révolutionnaires bol-
cheviks d'Allemagne qui disaient , il y
a soixante-dix ans : « Môme un saint
ne pourrait nous venir en aide ! Nul
iieu , nul empereur , nul clan ne pour-
rait nous libérer ou change r notre si-
tuation. Nous ne pouvons donc que le
faire nous-mêmes. »

© Le 14 mars 1966. un bref commu-
niqué nous apprenait que les garde-
frontières est-allemands avaient abat-
tu deux garçons de dix el treize ans
qui tentaient de franchir « le mur de
la honte » pour- passer en secteur amé-
ricain. Chacun des enfants a été at-
teint par une vingtaine de balles au
moins.

Ces deux actions bien réelles et choi-
sies parmi tant d'autres aussi tragiques
auraient  pu figurer dans le roman de
John Le Carré, le bcst,-seller aux 17
mill ions de lecteurs dont Martin Ritt
a tiré son fi lm L'ESPION QUI VENAIT
DU FROID. En fui t , ils y f igurent  sous
une forme un peu différente. Alec ct
Nancy, les héros de l'histoire , cour-
ront aussi vers le mur  comme les deux
enfants , une fois leur mission accom-
plie. Et là , Alec , qui a assisté au meur-
tre d'une militante marxiste qu 'il ai-
me, refuse de se sauver et préfère se
laisser mitra il ler plutôt que de retour-
ner dans le monde libre où règne poul-
ies espions les mêmes lois de la jun-
gle qu 'à l'Est. Il ne veut plus être le
complice d' un mensonge et choisit le
suicide , par lassitude , parce qu 'il a

core un consortage de 1571 qui exploite
les forêts et les pâturages de l'endroit.
Les membres proviennent de Vissoie ,
Saint-Jean, Grimentz et Saint-Luc. Le
consortage de Zinal est encore compo-
sé de cent personnes qui se réunissent
comme des bourgeois pour délibérer
sua- leurs intérêts.

lentement pris conscience de sa dé-
chéance intérieure.

Mais le rappel des deux faits divers
du début de cette chronique était éga-
lement nécessaire pour donner son vé-
ritable éclairage à l' oeuvre de fiction
cinématographique. Le film de Martin
Ritt va à contre-courant des goûts ac-
tuels du public et des recettes qui
permettent de façonner des tartes po-
pulaires du genre OSS 117 ou James
Bond. Ici pas de voitures piégées, de
stylo-seringue, de briquets-lance-flam-
mes, de montres émeltrices ou récep-
trices. Pas de poursuites haletantes , do
héros invincibles , de femmes fatales.
Rien de ce que l'on trouve habituelle-
ment , et pour la délectation d'un pu-
bli abruti et trompé, dans les « james-
bonderies » à la mode. Le mythe de
James Bond est dégonflé et le vrai
visage de l'espionnage contemporain
apparaît dans ce film réaliste qui suit
scrupuleusement les données du ro-
man , ce qui condamnait d'emblée le
réalisateur à un certain ton dépourv u
d'effets spectaculaires , volontairement
terne , gris , à un rythme aussi très lent
dans la première partie de l'oeuvre La
plus intéressante peut-être , parce que
résolument anticonformiste , si on la
compare aux bandes dessinées sur le
môme sujet . Alec Lcamas n 'est pas un
héros , mais un besogneux , un fonc-
tionnaire d'une espèce un peu particu-
lière qui nou s conduit derrière le dé-
cor , nous révèle les servitudes d'un
métier dangereux et dégradant. Il n 'y
a rien d'exaltant dans l' existence quo-
tidienn e de Leamans, figurine impor-
tante d'une partie serrée jouée par des
états-majors qui n 'hésitent pas à sacri-
fier des comparses pour marquer un
point. Dans un camp comme dans l'au-
tre, des transactions sordides décident
du sort des agents.

La lucidité du romancier , la fidélité
du cinéaste au modèle dont il s'ins-
pire ont donné à L'ESPION QUI VE-
NAIT DU FROID les caractéristiques
d'un constat affl igeant : l'espion n 'est
qu 'un numéro que des meneurs occul-

L'avenir de Zinal est donc dans le
tourisme. Emule de Zermatt , la sta-
tion ' reprend un essor remarquable
après un déclin imputable aux Anglais
qui , à l'époque manquèrent de devi-
ses, comme aujourd'hui d'ailleurs. Le
tourisme populaire qui a remplacé les
Anglais est accessible à plus de gens
et les crises seront ainsi moins aiguës.

L'équipement de la station comprend
une infrastructure par la commune
(route, eau potable, parc) et des in-
vestissements touristiques par deux so-
ciétés privées, respectivement la So-
ciété des remontées mécaniques et la
Société d'expansion touristique (SET).
L'une construit des téléphériques, l'au-
tre les complexes hôteliers. Tout cela
représente un investissement sociétaire
de plus de 12 millions de francs, une
rentabilité de 7 % et un plan d' amé-
nagement bien conçu. L'investissement
particulier est excellemment proposé
et, ce qui mieu x est , bien défini : les
pri x des terrains sont fixés de même
les prix de construction avec descrip-
tion des parcelles et discriptifs des
bâtiments. La spéculation outrancièrs
qui dégrade certaines de nos stations
est ici bannie. La politique de planifi-
cation de la commune d'Ayer est un
exemple, un bon exemple de rationa-
lisation.

LA COURONNE IMPERIALE¦

Zinal fut longtemps le paradis des
alpinistes. Un paradis tenu secret. Il
mène aux hautes cimes : Diablons . Bis-
horn , Weisshorn , Rothorn , Besso, Ober-
gabelhorn , Dent-Blanche , Grand-Cor-
nier. Il réserve des courses plus acces-
sibles aux promeneurs du dimanche et
des étapes magnifi ques aux quatre ca-
banes de Tracuit . Arpitettaz. Mountet ,
Moiry. L'hiver et le printemps les
skieurs parcoureront les plus longues
pistes d'Anniviers . depuis le Belvédère
de la Corne de Sorebois.

La reconversion de l'économie alpes-
tre est ainsi partiellement réalisée.

tes poussent à leur gré. « Il doit souf-
fr i r  et vivre seul. Donner , échanger,
créer , aimer , ce sont des mots qui
n 'existent pas dans son vocabulaire ,
qu 'il n 'est pas capable de prononcer... »
(John Le Carré)

Il se dégage du film une atmosphère
de désespérance , de fatali té rendue
très sensible par l'interprétation de Ri-
chard Burton . silhouette lasse, dos
voûté , yeux battus, véritable incarna-
tion de la détresse qui se reflète dans
le visage pitoyable de Claire Bloom ,
son involontaire complice.

J'ai déjà énuméré les principales qua-
lités de L'ESPION QUI VENAIT DU
FROID : le réalisme, le jeu admirable
des protagonistes, son aspect démystifi-
cateur. J'hésite à y ajouter , la sobriété
de la mise en scène, car elle est telle-
ment poussée qu 'elle rebutera plus
d'un spectateu r qui n 'a pas lu préala-
blement le roman. Cette sobriété exi-
ge de chacun un effort d'attention , une
participation effective , une volonté de
comprendre et d'interpré ter les gestes,
les attitudes des personnages. Or, il
faut bien le reconnaître , les specta-

OEmonsTRAiion
DAVID BROWN

Tracteurs
Près Stand d'Ollon - Croisée St-Triphon
Le vendred i 21 octobre, dès 10 heures
(matin et après-midi) par n 'importe
quel temps.

Mieux l'on peut escompter un cer-
taine reprise si l' aff lux touristique se
maintient mais sous une forme col-
lective. •
RESSOURCES

A part le tourisme, les forces hy-
drauliques occupent une dizaine de fa-
milles à la centrale de Mottec et à
Vissoie. L'aménagement du territoire
suscite et fait vivre des entrepries de
transports et de construction. Les mé-
tiers se maintiennent. Quant à l'agri-
culture, le cheptel s'est réduit à 170
pièces sontre 600 en 1926 et 270 en
1956 et sur 10 alpages 4 seulement sont
encore exploités. La population s'est
cependant stabilisée avec les perspec-
tives nouvelles. Elle a même gagné
quelques unités : 408 habitants en 1960,
et 450 en 1966 contre 510 en 1910. Il
apparaît donc que la reprise en main

Le vieux pont de bois de la rivière Navizence

teurs de cinéma , habitues à des per-
sonnages schématisés, à une action sou-
tenue et « flambante », amateurs d'in-
trigues simplifiées aussi, ce spectateur
est devenu paresseux et dans les sal-
les obscures ne veut que se distraire.
La réflexion le fatigue. D'où le relatif
échec de ce bon film qu 'une mise en
scène plus brillante , plus baroque eût
peut-être hissé au niveau des plus
grands films d'action . (Je pense au
TROISIEME HOMME)

Note : La qualité de ce film et le
degré de complicité qu 'il exige du spec-
tateur me semblent bien indiqués par
cette remarque de Michel Mohrt. criti-
que cinématographique de « Carre-
four » : « Si le roman de Faulkner,
SANCTUAIRE , est, comme l'a dit An-
dré Malraux , l'intrusion de la tragé-
die grecque dans le roman policier,
L'ESPION QUI VENAIT DU FROID,
c'est l'intrusion de Racine dans le ro-
man d'espionnage. » Ce sont les pas-
sions qui font progresseer le drame.

O O O O
Le cinéma Roxy de Saint-Maurice

présente cette semaine, LES SULTANS
de Jean Delannoy. Je ne connais pas
ce film très récent. Mais s'il est de la
même qualité que le roman qui l'a ins-
pire, et la réputation de Delannoy le
laisse prévoir, vous passerez, en le re-
gardant une agréable soirée. Dans son
livre , Christiane de Rivoyre avait très
ironiquement analysé les sentiments

de l'économie du pays est une nécessité
et un b ienfait à laquelle œuvrent in-
telligemment le président Rémy They-
taz et une équipe valeureuse d'amis
du pays.

CE VIEUX PAYS SE REPREND
Tout ce £ran lebas a réveillé le payj.

On s'interroge sur le passé du village,
sur les coutumes, sur les noms lo-
caux , sur la manière de vivre de ses
habitants. La curiosité trouve des ori-
gines et des explications aux noms. On
réappren d la géographie humaine. On
revient aux sources comme le cycle de
la vie et des saisons. Après l'exode vers
les villes bruyantes, un retou r s'annon-
ce vers les campagnes. Le vieux pays
nous rappelle à la réalité, à son ser-
vice et à ses récompenses.

Me Paul Favre

qui unissent et desunissent les couples.
Cette femme portait sur les hommes
un jugement très sévère et formulé
dans les formes les plus rosses.

O O O O
Parmi les reprises très intéressantes ,

signalons YO YO au cinéma d'Ardon et
OBJECTIF 500 MILLIONS  au cinéma
Monthéolo de Monthey,

O O O O
Au programme des séances d'art et

d'essai du cinéma Etoile de Martigny,
figure cette semaine LE KNACK... ET
COMMENT L AVOIR de Richard Les-
ter = humour britannique traditionnel
+ une douce folie + une grande dé-
sinvolture cinématographique + des
gags a foison.

Suppression
du Ciné-journal suisse

Le numéro de septembre de « Film
suisse » a ptibi/é les résultats de l' enquê-
te de la commission Stocker. Selon cet-
te dernière , le Ciné-journal suisse qui
coûte chaque année 400 000 f rancs  à la
Conf édération , devrait être suppr imé. Les
dépenses occasionnées par cette institu-
tion devraient être consacrées à l' encou-
ragement du f ilm et du cinéma. Le grou-
pe d' experts rappell e que le Ciné-journal
a été créé pour laire échec à la propa-
gande nazie.

Pellegrini Hermann
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Ko îY ¦'¦ : ;: ;. -Y : Y; ¦ ¦¦ ; —Wf-%-'.': t&mmWSÈBaWBmiVmimWMumm
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Quand les femmes
peuvent choisir,
elles choisissent

le nouveau gaz
C>ar elles apprécient la flamme visible
du gaz, cette énergie sifinement réglable.
Un léger déplacement de la manette et
instantanément l'apport de chaleur est
maximum ou minimum, à volonté.
Et sur le marché, que de belles cuisinières
et ensembles de cuisine: pratiaues,
rationnels, sûrs, bon marché.
Oui, les femmes savent pourquoi elles
choisissent le nouveau gaz.

^oazg"' "Ta.̂ r ^̂ ^̂ jFT*^

Nouveau gaz -
Confort nouveau
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Qualité
supérieure

pour frères
inférieurs...

...tout pour
ranima

Vous avez un animal dans votre vÎ8. CMen? Chat? Oiseau? Poisson?
B faut la loger, le parer, le nourrir.
De la plus petite des graines jusqtfà la plus grande des corbeilles,
en passant par laisses, brosses, cages et colliers, vous trouverez,
foi d'animal, tout ce qu'il vous faut
Pour «eux», regardez à deux sous près ef ne manquez pas de visiter
notre rayon «TOUT POUR NOS AMIS LES BETES».

Naturellemenl
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Demandez\ louer PRETS

30CB3
Sans caution
BANQUE EXEL

appartements de 3 1/2 pièces .—¦— «'-- —r—
en ville de Saint-Maurice notre excellent bœuf salé et fumé

près de la gare CFF et bons
moyens de communications. Libres
tout de suite dans locatif neuf . O. Neuenschwander S. A.
Pour tous renseignements tél. No
(025) 3 73 72. *7> avenue du Mail, Genève.

Ofa 06 897 05 L
————————^—— Téléphone (022) 24 19 94.

Rousseau 5
Neuchâtel
(038) 544 04

JTlaedùxuu
adoucit l'existence

« Choco Boy » • le chocolat au lait extra-fin au miel et aux amandes



DE VALERE A TOURBILLON

Une tribune... !
Un succès, un avantage f on t  tou-

jours plaisir. Le bénéf iciaire aime
en parler et f a ire  connaître sa réus-
site.

« Vous savez, dira un étudiant
après des examens, je  viens de pas-
ser avec succès mon premier pro-
pée I » Vous le f él ici tez, il en est
f ier .  Un peu plus loin, ce même étu-
dian t répétera la même lormule à
d'autres connaissances, à d'autres per-
sonnes.

Le motil de conversation d'un vi-
gneron sera, en principe , la vigne.
L 'artiste peintre ne s'écartera pas
des questions touchan t la peinture et
les expositions.

Le pilote aura toujours du p laisir
à rappeler ses exploits. Les hommes
parlen t aussi souvent de l 'école de
recrues, des cours de répétiton. La
conversation des mamans se conf in e
aux problèmes du ménage, des enf ants
et de f a  mode.

U y  a un leitmotiv qui revient sans
cesse dans les explications, les con-
versations de telles ou telles per-
sonnes.

C'est normal. On aime mettre en
évidence ce qui nous touche, ce qui
nous intéresse. Avec un musicien, 11
f audra parler musique, avec l'homme
politique, de la p olitique.

On rencontre aussi des personnes
vraiment accaparées par un problème.
Il est Inutile alors de soumettre une
autre question. L 'intérêt du moment
reviendra immédiatement sur le ta-
pis.

Un kiosque de notre ville était de
service ce dernier dimanche. Un client
se présente :
— « Une Tribune s'il vous plaît ».

La jeune f l if e  lui tend un billet et
lui réclame cinq f rancs !

Le client, qui avait préparé 40 cen-
times, s'étonne.
— « J'ai demandé le journal...»
— « Oh ! Excusez-moi, de dire la

vendeuse. J'étais certaine que vous
vouliez une place aux tribunes pour
le match de cet après-midi au parc
des sports 1 »

« Ce sera un grand choc Bâle-Slon .
Et les nôtres vont gagner ».

« Quelle chance ! Cette année no-
tre équipe joue bien, elle a des chan-
ces de devenir champion ».
— « Aurevoir mademoiselle, de dire

lé client » .
U y  a tribune et tribune. L 'intérêt

du moment, voire la passion, f ont
conf ondre ces deux choses. Le mal
n'est pas bien grave.

— g'é —

Décisions de la Municipalité de Sion

Du jardin public des Mayennets
aux feux optiques pour l'aérodrome (enfin !)

Dans sa dernière séance, le Conseil
municipal a, entre autres :
— délivré plusieurs autorisations de

construire des bâtiments locatifs et
industriels, de transformation d'im-
meubles et de pose de citernes è
mazout, en prescrivant pour ces der-
nières l'application stricte des direc-
tives fédérales et cantonales en ma-
tière d'installations à carburant li-
quide;

— adjuge les travaux relatifs :
a) aux surfaces gazonnées, aux

plantations et au génie civil du
jardin public des Mayennets ;

b) à diverses plantations d'arbres
d'avenues en Ville (en particulier
avenue de la Gare) ;

c) à la clôture en treillis et au ré-
glage de la place de la future
fourrière à voitures;

d) aux W.C. publics de la place du
Midi;

e) à l'établissement de la conduite
de gaz Sion—Châteauneuf—Con-
they;

f) aux sondages du terrain du fu-
tur centre administratif et techni-
que des S.I. à Sainte-Marguerite
(emplacement de l' ancienne usine
à gaz) ;

décidé la mise à l'enquête publique
d'un important projet concernant un
immeuble à édifier près du pont
CFF, à la rue de la Dixcnce;
désigné l'expert dc la Commune
qui devra fonctionner au sein de la
Commission dc révision des taxes
d'expropriation des terrains et des
bâtiments pour la route dite Tran-
sit-Sud ;
rat if ié  une convention relative au
déplacement dc la section sud du
chemin de la Chapelle à Château-
neuf;
f ixé l'inauguration du nouveau cen-
tre scolaire de St-Guérin au samedi
6 mai 1967 ;
décidé que les sociétés sportives uti-
l isant  la piscine couverte du centre
susmentionné paieront une contri-
bution de base de 10 francs par
entraînement;

La seconde foire d'automne

MON — Elle a été un peu plus f réquentée que la première. Les- vendanges sonl
presque terminées. Dans les villages situés à une certaine altitude, tous les prés
ont été pâturés et le bétail doit déjà rester à l 'écurie.

Les prix du bétail présenté se tenaient. U y  a eu pas mal de transactions.
— gé —

Notre photo : Deux « cow-boys », nouveaux maquignons.

Avis aux propriétaires de chiens

Symptômes de la maladie de Carré
Une grave épidémie de maladie de

Carré sévit actuellement à Sion et s'é-
tend dangereusement dans notre région.
Dans le cadre de la protection des ani-
maux, nous nous permettons de rendre
attentif s tous les propriétaires de chiens
en leur recommandant de faire vacciner
leur animal; si ce dernier l'a déjà été,
il est prudent de faire un rappel de la
dite vaccination.

La maladie de Carré est une mala-
die contagieuse, en diverses langues,
sous les dénominations de « maladie
du jeune âge », « maladie des chiens ».
En 1930, Leclainche a proposé le nom
de « maladie de Carré » qui, outre qu'il
rend hommage au savant qui découvrit
le caractère filtrable du virus, est
moins limitatif , la maladie évoluant

procédé à quelques mutations et
nominations dans le personnel en-
seignant;
chargé M. Savary, professeur à
Lausanne de diriger le dit person-
nel dans la mathématique nouvelle;
assuré une nouvelle fois la colla-
boration de la Commune pour l'or-
ganisation d'un cours de perfec-
tionnement pour stagiaire africains,
ce sur la demande du Service fédé-
ral de la coopération technique.

AEROPORT REGIONAL

— pour ce qui concerne l'aéroport ré-
gional :
a) examiné plusieurs questions d'or-

dre général ;
b) décidé l'acquisition du matériel

pour le service du feu et de la
sécurité, à savoir un véhicule
(jeep et accessoires), une remor-
que spéciale avec extincteurs
lourds, 6 extincteurs portatifs ;

c) admis le décompte définitif du
pavillon qui vient d'être édifié ;

d) décidé l' achat de feux optiques
pour la commande des atterris-
sages.

BUS

— pris certaines décisions concernant
lc service du bus (réclames pour
l' exploitation - publicité sur les
véhicules - bouclement des comp-
tes - stationnement, etc.).

L'Administration communale
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Ambulance aérienne
SION — Il a été fai t  appel à M. Fer-
nand Martignoni pou r conduire par la
voie des airs, lc jeune Georges Arnold
âgé de 17 ans , employé à l'Hôtel Park ing
à Martigny, à l'hôpital cantonal de
Lausanne. Les parents de ce jeune
homme sont domiciliés à Villy sur Ollon.

chez d' autres carnivores que le chien.
Les premiers symptômes apparais-

sent après une période d'incubation qui
dure 3 à 7 jours, parfois plus. On dis-
tingue habituellement une forme sur-
aiguë, une forme chronique, la deu-
xième étant la forme la plus fréquente.

La forme suraiguë tue en quelques
jours, avant toute localisation, les seuls
symptômes étant une fièvre élevée, un
état de prostration marqué, l'inappé-
tence, parfols'ofe; signes de congestion
cérébrale : la mort survient en hypo-
thermie. La durée ne peut être que
de deux jours. .;,-

Dans la forme aiguë, il n'y a, pen-
dant deux à cinq jours, que de l'hy-
pothermie accompagnée de symptômes
généraux : tristesse, inappétence, trem-
blements.

Après la phase d'invasion, se mani-
festent les diverses localisations qui
donnent à la maladie son aspect si
varié. Chez presque tous les malades,
et sans que cela soit en relation avec
les localisations ultérieures, on observe,
au début, une « éruption exanthéma-
teuse » particulièrement sur le ventre
et la face interne des cuisses.

Le type catarrhal est carctérisé par
du corysa, précédé de prurit du nez :
le jetage est sérieux, puis muco-puru-
lent. Il y a en même temps des si-
gnes d'angine, d'amygdalite. La gêne
respiratoire est plus ou moins inten-
se. Dans ce type, la kératite (inflam-
mation de la cornée) n'est pas rare,
elle se complique parfois d'ulcère cor-
néen.

Dans le type respiratoire, qui succè-
de au catarrhe des voies respiratoires,
la toux est fréquente, pénible, doulou-
reuse. La broncho-pneumonie une fois
constituée, le jetage est fétide, la res-
piration buccale (souffle labial) aussi.

Quand l'appareil digestif est touché,
la gastrite est marquée par des vomis-
sements bilieux. Elle peut se compli-
quer en gastroentérite avec vomisse-
ments sanguinolents. La fièvre est for-
te : la faiblesse et l'amaigrissement
sont rapides. L'ictère est fréquent.

Les signes nerveux, précoces ou tar-
difs, sont très variés, selon que sont
touchés simultanément ou sépnrémen l
le cerveau, la moelle ou les nerfs. Au
début , il y a , en général , hébétude ou
agitation , puis viennent des mouve-
ments brusques, des contractions clo-
niques localisées ou généralisées, puis
des crises épileptiformes, des convul-
sions. On peut noter des troubles psy-
chiques, des paralysies locales, de la
paraplégie, ou hémiplégie, diplégie, des
troubles de la sensibilité générale.

La durée de la maladie est très va-
riable, selon les diverses localisations
et les complications qui les accompa-
gnent ou les suivent; alors que les for-
mes bénignes peuvent guérir en une
semaine, celles qui comprennent des
symptômes nerveux peuvent durer plu-
sieurs mois.

Le taux de la mortalité est variable :
il atteint déjà environ 30 % dans les
formes bénignes; dans les formes ai-
guës avec complications digestives et
pulmonaires, la moitié environ des ma-
lades meurent; lors de localisation ner-
veuse, Ta mortalité peut dépasser RO %.

Joseph Barras
Vétérinaire
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CINEMAS * CINEMAS

Du lundi 17 au mercredi 19 octobre
Dernières séances du grand succès

Vivo Maria
avec

Brigitte Bardot et Jeanne Moreau
18 ans révolus

Du mardi 18 au dimanche 23 octobre
Pierre Brice et Stewart Granger, dans

Parmi les vautours
Une aventure de Winnetou au temps
des pionniers du Far-West

Parlé français - 16 ans révolus
Scope - couleurs

Du lundi 17 au jeudi 20 octobre
Alan Ladd et Rossana Podesta, dans

Santiago
Un grand film d'aventures sur mer et
à travers une jungle hostile

Parlé français - 16 ans révolus

Dès ce soir mercredi - 16 ans rév.
J.-P. Belmondo et Ursula Andress, dans

Les tribulations d'un Chinois
en Chine

Un spectacle « renversant », du tonnerre

Dès ce soir mercredi - 18 ans rév.
Des sensations d'un genre nouveau

Le masque de Fu Man-chu
avec Christophe Lee et Karin Dor

Aujourd'hui RELACHE
Vendredi , samedi et dimanche

Yo-Yo

Ce soir RELACHE
Samedi et dimanche
L'esclave du pharaon

Décès de M. Antoine Clivaz
SIERRE — A son domicile de Loc, près
de Sierre, est décédé, avant-hier, M.
Antoine Clivaz, âgé de 70 ans. Marié
et père de famille, le défunt s'en est
allé après une longue maladie.

M. Antoine Clivaz sera enseveli ce
matin, dès 10 h 15, à St-Maurice-de-
Laques.

« Angelo, tyran de Padoue »
joué à Chalais

CHALAIS. — En ouverture de saison,
le Cercle théâtral de Chalais a donné
samedi et dimanche derniers devant
une nombreuse assistance deux repré-
sentations d'un pièce de Victor Hugo :
« Angelo, le tyran de Padoue ».

Présentée à la salle de gymnastique
au profit de l'église paroissiale, cette
pièce de choix et très agréable était
interprétée à merveille par de jeunes
acteurs. Sa mise en scène, excellente,
était due à M. Anselme Zuber.

Le coin d'humour d'Arolas

Q&* 'Tpr*

Mo t« ili'nmi;»; pas maman , j ' ai de là char,;e le s ty lo  I

Aujourd'hui RELACHE
Jeudi 20 - 16 ans rév.
Duo... de mitraillettes

Dès vendred i 21 - 18 ans rév
Merveilleuse Angélique

Mercred i 19 - 16 ans rév.
Un palpitant policier

Duo... de mitraillettes
Dès vendred i 21 - 16 ans rév.

Espionnage... Action... Suspense...

Coplan prend des risques

Mercredi et jeudi à 20 h. 30
Dimanche à 14 h. 30

16 ans révolus
Un western percutant en scope-couleters

L'homme de la vallée maudite
avec Ty Hardin, Iran Eory et Petei
Larry
Des aventures mouvementées en plein
cœur du Far-West

Samedi et dimanche
Un extraordinaire western

Le chemin de l'or
16 ans révolus

Mercredi 19 octobre
Connaissance du monde

Danemark,
cinq millions d'amis

Jusqu'à dimanche 23 - 16 ans rév.
Richard Burton, Claire Bloom et Oskai
Werner, dans

L'espion qui venait du froid
D'après le fameux roman de John Le
Carré
Un film fantastique ! Une machination
diabolique !

Ce soir a 20 h. 30 - 16 ans rev.
Une aventure de Buffalo Bill

L'attaque de Fort Adams
Un film grandiose en scope couleurs

Projection d'un film roumain
SIERRE — Hier, dès 16 heures, les an-
ciennes élèves des Buissonnets, grou-
pées en une association « L'Envol »,
ont assisté à la projection d'un film
roumain d'Henri Colpi , « Codine ».
Présenté au cinéma du Bourg devant
une belle assistance, ce film, tiré de
l'oeuvre de Panait Istratti , a obtenu
récemment le Grand Prix du scénario au
Festival de Cannes.

t M. Léon Clivaz
SIERRE. — Hier matin est décédé à
l'hôpital de Sierre dans sa 67e année,
après une courte maladie, M. Léon
Clivaz, marié et père de famille.

Originaire de Randogne, le disparu
était honorablement connu chez nous.
Son ensevelissement aura lieu jeudi, à
10 heures, à l'église Sainte-Catherine.

Le « NR » prie les parents du dé-
funt de croire à sa sincère sympathie.
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CHIPPIS. — Cinquante ans de vie à
aimer la terre et à la cultiver...

Cinquante ans d'expérience avec les
bons et les mauvais jours...

Cinquante ans de lutte à la sueur
du front , des mains et de la machine
agricole...

Cinquante ans de courage, de persé-
vérance et de soleil plein le cœur-

Cette anniversaire glorieux , la so-
ciété veut le marquer en toute sim-
plicité dans les annales de sa vie.

C'est la raison de ce jubilé qui ver-
ra tout le village de Chippis en fête,
le dimanche 23 octobre.

Nouvelles suisses - Nouvelles suisses - Nouvel

Prochaine inauguration
de la première piscine couverte de Genève

Dès le mois de novembre , les citoyens de Genève pourront se baigner toute
l'année dans la nouvelle p iscine couverte des Vernets qui pourra accueillir plus de
1.000 personnes. L' eau sera tempérée à 22 degrés en été , tandis qu 'en hiver, 24 degrés
seront assurés dans les deux grands bassins , et 26 dans le tout petit . Notre photo :
une vue générale intérieure de cette très belle réalisation.

A propos tte l'augmentation de l'impôt indirect
Irappant les blés importés

Une opposition
catégorique et attendue
LAUSANNE — L'assemblée générale
ordinaire d'automne de la Fédération
régionale de l'Union suisse des coopé-
ratives de consommation (USC), réu-
nissant 103 délégués de la Suisse ro-
mande à Bussigny, a désapprouvé à l'u-
nanimité la décision prise par le Con-
seil fédéral de ne pas proroger après
le 30 septembre 1966 la réduction des
droits de douane de 2,40 francs par
100 kilos de blé panifiable importé,
introduite deux ans auparavan t pour
lutter contre le renchérissement. Cette
décision malencontreuse contribuera

Sport-dernière
LA SEMAINE DE MEXICO

Un Suisse en finale
du 800 mètres

Seul Suisse engagé dans les é-
preuves d'athlétisme, le Bernois
Hansueli Mumcnthaler a réussi à
se qualifier pour la finale du 800
mètres en prenant la troisième pla-
ce de sa série. II mena la course
durant les 700 premiers mètres.
Dans le virage précédant l'arrivée,
le Tchécoslovaque Tomas Jung-
wirth le déborda alors que le Fran-
çais Dufresne parvenait à s'infiltrer
et a s'assurer la deuxième place.

Voici les résultats :
800 m. 2 séries (les trois premiers

de chaque série et le meilleur qua-
trième sont qualifiés pour la fina-
le) :

Ire série : t. Jungwirth (Tch),
r49"6 ; 2. Dufresne (Fr) l'49"7 ; 3.
Mumenthaler (S) l'49"9 ; 4. Panza-
no (Esp) l'50"6. — 2e série : 1. Gon-
zales (Esp) l'54"9 ; 2. Kasai <Tch)
1*55" ; 3. Veyrat (Fr) l'55"2.

Hauteur : 1. Svorzkov (URSS)
2 m 12. — Poids : 1. Steinhauer
(EU) 18 m 72.

100 m féminin : 1. Eva Klobu-
kowska (Pol) 11"3.

Après la messe solennelle, à 9 h 30,
ce sera la cérémonie au cimetière en
mémoire des membres décédés.

Puis le cortège fleuri conduit par la
fanfare municipale défilera dans le
village.

Après le vin d'honneur, offert par
la commune, le repas d'amitié réunira
les membres de la société et invités à
la halle de gymnastique.

D'ores et déjà nous saluons et féli-
citons la société jubilaire en lui sou-
haitant un ciel radieux d'automne
pour commémorer cet anniversaire.

incessamment à augmenter le prix des
pâtes alimentaires et surtout celui du
pain.

L'assemblée est d'avis que l'équilibre
du budget de la Confédération doit être
recherché par des moyens plus équi-
tables que celui qui consiste à faire
supporter les charges par les consom-
mateurs, surtout lorsque ce moyen con-
tribue à renchérir sensiblement la den-
rée quotidienne de première nécessité
que demeure le pain.

L'assemblée a formulé le vœu que le
Conseil fédéral modifie l'interprétation
de la loi sur le blé du 20 mars 1959
concernant la détermination du prix de
vente des blés indigènes aux meuniers.
En effet, si tel ne devait pas être le
cas, l'augmentation des droits de doua-
ne de 2,40 francs intervenue le 1er oc-
tobre 1966 se répercutera sur le prix
de vente des blés indigènes d'ici un
an , d'où la perspective d'une seconde
augmentation sensible du pain au pro-
fit de la caisse fédérale.

Une femme courageuse
ZURICH — Une femme de 55 ans ha-
bitant le SihJtal, marchait le 13 octobre
vers 22 heures par un chemin obscur,
en direction de la gare de Selnau.
Elle entendit soudain des pas derrière
elle. Comme elle n'aperçut personne,
elle pressa le pas, ce que fit aussi son
poursuivant. La femme se mit à courir,
mais l'individu la rattrapa et voulut lui
arracher son sac à main . Mais la fem-
me se retourna brusquement et frappa
le jeune homme de son sac dans l'oeil
gauche. Bien que personne ne soit venu
au secours de la femme, qui appelait
au secours, le malfaiteur prit la fuite.

Renforcement d'un viaduc
BRIGUE. — Le viaduc de Filet, au-
dessus de Môrel , sur lequel passe le
chemin de fer Furka-Oberalp, a dû
être renforcé à cause de la pression
exercée par les talus. Les travaux ont
porté sur 80 des 130 mètres du viaduc,
sous forme de renforts en acier et
d'injections de ciment Les essais ont
été pratiqués avec succès mardi au
moyen de deux locomotives électri-
ques lourdes chacune de 47 tonnes.

Découverte de deux fours à chaux
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ITRAVERS. — Les découvertes ar-
chéologique de Loye laissèrent penser
que la région était habitée depuis fort
longtemps. Aujourd'hui une autre dé-
couverte permet de le confirmer. Dans
le vallon de Réchy à l'endroit appelé
« Les Moulins », sur le versant gau-
che, il a été possible d'identifier deux
fours à chaux. Dimanche, en compa-
gnie de MM. Bitz, gardien du vieux
moulin, et Angelin de Preux nous nous
sommes rendus sur place.

Le promeneur qui se rend de Loye
à Vercorin, aurait quelques difficultés
à reconnaître, parmi un pierrier, ces
vestiges. La région est plantée de pins,
Ces deux fours résistent aux derniers
assauts de l'érosion , et de la dégrada-
tion.

La découverte est-elle importante ?

Exposition « Léo Andenmatten » à Viège

Haut-Valaisan, habitant Sion, Léo
Andenmatten, fait partie de l'élite
des peintres romands.

C'est à la galerie 66, avenue de la
Gare, à Viège, qu'il présente actuel-
lement quelque cinquante œuvres qui
dénotent un style très personnel.

Ses toiles tiennent davantage de la
composition que du paysage propre-
ment dit. Dans la plupart des oeuvres
exposées les tons clairs prédominent,
allant même jusqu'à friser l'abstrac-
tion. Ceci n'est point pour déplaire,
bien au contraire, car l'artiste acquiert
par ce moyen une puissance pénétran-
te. En recherchant des situations d'ob-
jets, des rapports de lignes, de valeurs
et de tons subtils. Andenmatten crée
un monde de grand plan, dont les pay-
sages, personnages et natures mortes,
d'une étonnante simplicité, fascinent
tant par leur architecture sévère que
par l'intense poésie dont ils sont char-
gés.

Des notes qu'Andenmatten a prises
au cours de ses voyages en Espagne
et en Angleterre, sont nées plusieurs
toiles qui, telles les maisons aux col-
lines roses, devant l'immensité, le
grand ciel, la mer, ou campagne dé-
serte, nous montrent l'action émanci-
patrice de l'assimilation. Délesté d'a-
tours inutiles, dépouillé de détails ac-
cessoires, le sujet devient une syn-
thèse de valeurs essentiellement pic-
turales. Andenmatten s'exprime fort
élégamment aussi lorsqu'il adopte un
langage plus spontané : son paysage
d'hiver, la femme, les pêcheurs le
prouvent.

En bref , un peintre de talent qui
intéresse vivement tous les amateurs
d'art. L'homme est sympathique, son
art est prometteur et l'on reparlera

J-#M

Au premier abord rien ne laisse
supposer qu'il s'agit d'un vestige du
passé. Mais en inspectant plus à fond
les pierres on remarque qu'elles sont
inhabituelles. Les deux fourneaux de-
vaient avoir un diamètre de trois mè-
tres, et possédaient au pied de l'édi-
fice, une porte par laquelle il est pos-
sible de retirer la chaux vive. La cuis-
son à quelques 800 degrés transformait
la pierre à chaux, très abondante
dans cette région, en chaux vive. Les
fourneaux fonctionnaient d'une ma-
nière continue. On tassait la pierre
par le haut et retirait la chaux au-
dessous.

L'état actuel de ces deux fours est
plutôt lamentable. Cependant, en re-
levant les murs ils feraient l'objet
d'une curiosité. —ach—

certainement bientôt hors de la Suisse
de cet artiste.

Hd. W.

t
Madame Amélie CLIVAZ-DE COURTEN, à Sierre;
Monsieur et Madame Georges CLIVAZ-RODUIT et leurs enfants, à

Chamoson;
Monsieur et Madame Léon OLIVAZ-BETRISEY et leurs enfants, à Mon-

tana;
Monsieur Alphonse CLIVAZ, à Chamoson;
Madame et Monsieur Roland CASUTT-CLIVAZ et leurs enfants, à Sierre;
Madame et Monsieur Gérard BONVTN-CLIVAZ et leurs enfants, à

Sierre;
Monsieur et Madame Adolphe CLIVAZ-SARRASIN, leurs enfanta et

petits-enfants, à Bovernier, Les Valettes;
Monsieur et Madame Emile CLIVAZ-MOUNIR, leurs enfants et petits-

enfants, à Miège;
Monsieur et Madame Joseph de COURTEN-LUISIER, leurs enfants et

petits-enfants, à Genève;
ainsi que les familles, parentes et alliées, ont le profond chagrin de
faire part du décès de

Monsieur Léon CLIVAZ
Ancien maître-boulanger

leur bien cher époux, père, beau-père, grand-père, frère, beau-frère,
oncle, neveu et parent, survenu dans sa 68e année après une courte
maladie, muni des sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Sierre, église Ste-Catherine, jeudi
le 20 octobre 1966, à 10 heures.

Départ du domicile mortuaire, Rond-Point Paradis 17, à 9 h 45.
Priez pour lui.

Cet avis tient lieu de faire-part

Très touchée de tous vos témoigna»
ges de sympathie et d'affection qui
l'ont réconfortée dans son grand deui]
la famille de

Madame
Marie C0PPET-

DUMOUUN-BERRA
vous exprime ses sentiments de pro-
fonde reconnaissance.

Elle remercie de votre présence, de
toutes vos offrandes de messes, de
prières, de couronnes et de fleurs.

Elle remercie particulièrement ses
chers amis du quartier, la classe de
1905-1906, le personnel postal, la so-
ciété des secours mutuels, la société
l'Orphéon, le F.C.

Monthey, le 18 octobre 1966.

La famille de

Monsieur
Louis MARTIN

à Fontany-Massongex très touchée par
les nombreuses marques de sympathie
reçues et ne pouvant répondre à cha-
cun exprime ses sentiments de profon-
de 'reconnaissance.

Elle remercie particulièrement le
docteur Nicoud les révérendes sœurs
de la clinique Saint-Amé, le parti ra-
dical de Massongex et toutes les per-
sonnes qui , par leur présence, leurs
offrandes de messes et leurs envois de
fleurs, ont pris part à son grand deuil.

Très touchée par les nombreuse!
manques de sympathie reçues à l'occa-
sion de son grand deuil, la famille da

Monsieur
Jules L0GEAN

remercie toutes les personnes qui par
leurs prières, leur présence, leurs mes-
sages, leurs dons de messes et de
fleurs, l'ont entourée de leur affection
et les prie de trouver ici l'expression
de sa sincère reconnaissance.

Un merci spécial au docteur Bar-
ras, au révérend père Noël, aux révé-
rendes sœurs, à son infirmière, Mlle
Favre, au personnel, aux malades et
amis du Sanaval, à l'hôpital de Sion,
à l'institut Sainte-Jeanne-Antide à
l'entreprise Faibella & Fils au person-
nel de la Lonza ainsi qu'à ses fidèles
amis.

Dorénaz octobre 1968.
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Un ouvrier écrasé
GENEVE — Mardi au début de
l'après-midi, à la gare de la Praillc,
des ouvriers étaient occupés au dé-
chargement d'un wagon quand l'un
d'eux fut écrasé entre un camion et
un wagon. Immédiatement transpor-
té à l'hôpital le malheureux était
mort à son arrivée. Il s'agit de M.
Eugène Ecuyer, 49 ans, Français,
domicilié à Nangy, en Haute-Savoie.

L'affaire de la banque « Intra »

Les ÉTATS-UNIS refusent de restituer les fonds
NEW-YORK — La « Chase Manhattan
Bank » a refusé de restituer les fonds
déposés au compte de la banque « In-
tra ». Cette grande banque new-yorkaise
possède les dépôts les plus importants
de la filiale américaine de l'tntra Bank
et son refus va empêcher l'Agence de
rembourser ses propres déposants, con-
formément à une recommandation faite
lundi après-midi par la commission
bancaire de l'Etat de New-York.

La « Chase Manhattan Bank » a mo-
tivé son refus par une interprétation

Nouveaux séismes meurtriers
LIMA. — Le tremblement de terre qui
a secoué, lundi soir, la côte péruvien-
ne du Pacifique, sur 300 kilomètres
à partir de Lima, a fait jusqu'à pré-
sent 125 morts. Mais l'on craint que ce
chiffre, confirmé, ne soit largement
dépassé, les communications entre Li-
ma et les autres villes étant coupées.
Deux mille personnes ont été blessées
et de nombreuses autres sont portées
disparues.

Les spécialistes situent l'épicentre du
séisme, d'une intensité de neuf degrés
de l'échelle de Mercalli , entre les vil-
les d'Huacho et Chancay.

Mais des dizaines de petits ports du
Pacifique ont souffert du raz-de-ma-
rée que la secousse a provoquée. A
Callao, à Huarmey, à Barranca des va-
gues de cinquante mètres ont projeté
les embarcations contre les quais, dé-
truit les bâtiments, et inondé les rues.

La route panaméricaine a été cou-
pée par des éboulements de sable à
une cinquantaine de kilomètres de Li-
ma.

Un comité d'entraide s'est formé
sous la présidence du président de la

Explosion au barrage de l'Hongrin :

2 morts - 3 disparus
CHATEAU-D'ŒX — Mardi à 16 heures, une explosion de grisou s'est
produite dans une galerie d'amenée d'eau, sur le chantier de l'Etivaz, du
barrage de l'Hongrin.

L'explosion s'est produite à un kilomètre de l'entrée de la galerie. Des
ouvriers ont été intoxiqués par les gaz, d'autres blessés par l'explosion
ou par des pierres.

Des travaux de déblaiement ont débuté sous le feu des projecteurs. Les
pompiers dc Château-d'Œx et de Bulle ont été appelés avec leurs pulmotors.

Pour l'instant, on annonce la mort de 2 ouvriers. Deux autres, griève-
ment blessés, ont été descendus à l'hôpital d'Aigle. L'un d'eux a été trans-
porté en hélicoptère à l'hôpital cantonal de Lausanne. On est d'autre part
sans nouvelle de deux ouvriers et d'un sauveteur qui est entré dans la
galerie peu après le coup de grisou.

Elle portait des bijoux volés
ZURICH — Les bijoux d' une femme
ont mis sur la piste de deux cambrio-
leurs et de quatre receleurs : ils avaient
été volés lors du cambriolage d'une bi-
jouterie du quai de la Limmat , à Zu-
rich. Les deux cambrioleurs et les qua-
tre receleurs ont déjà été arrêtés. On
recherche encore deux autres malfai-
teurs qui ont pris la fuite à l'étranger.

Le cambriolage fut  commis dans la
nuit du 22 juillet. 'Jn tiers avait donné
un indice à la police, à savoir qu 'une
femme portait des bijoux volés. Par
cette femme, l' on découvrit l' amie d'un
des cambrioleurs — un manœuvre de
23 ans — qui fut  arrêté. Il commença
par nier obstinément , mais finit par
avouer. Avec son complice, il avait
réalisé 20 000 francs de butin. Le com-
plice , un mécanicien de 19 ans , s'était
enfui à l 'étranger avec deux receleurs.

O CHEXBRES. — Mardi en début de
soirée, un pensionnaire d'une maison
de repos de Chexbrcs, M. Ernest Ba-
dan , qui cheminait sur la chaussée
entre Chexbrcs et Puidoux, a été at-
teint par une automobile ct tué sur
le coup.

le colonel DU MI vient défendre le Maroc
RABAT — Le colonel Dlimi, directeur-adjoint de la Sûreté nationale s'est rendu
à Paris dans la soirée de lundi pour se présenter devant les Assises de la Seine.

C'est un communiqué du palais royal, publié à la fois par la Radio nationale
marocaine et par l'agence « Maghreb-Arabe-Presse » qui a annoncé le départ du
colonel Dlimi, cet après-midi.

« Le colonel Dlimi a quitté Casablanca à 11 heures du soir, lundi, et, vers

extensive de la loi gouvernant les éta-
blissements bancaires de l'Etat de
New-York. Le superintendant des ban-
ques de cet état , dont la mission est
de protéger les intérêts des déposants,
va se pourvoir en justice aujourd'hui
contre cette décision.

La loi en question fait obligation aux
filiales des banques étrangères d'avoir
en dépôt dans de grandes banques de
l'Etat des avoirs ne pouvant être in-
férieurs à 108 pour cent de leurs obli-
gations. Selon un représentant d'Intra de

Republique et déjà , l'armée monte des
tentes pour héberger les sinistrés.

D'autre part , la terre a de nouveau
tremblé, mardi soir, en Colombie. La
secousse qui a duré huit secondes
n'aurait fait que des dégâts matériels.

M. JOHNSO N ne croit pas
HONOLULU — Le président John-
son ne croit apparemment pas au suc-
cès de la conférence de Manille. Il l'a
prouvé en consacrant la première jour-
née de son périple asiatique à décou-
rager systématiquement les optimistes
et tous ceux qui voudraien t attacher
une signification particulière à ces en-
tretiens « au sommet » entre les repré-
sentants des nations qui se battent
contre le communisme. Le scepticisme
de M. Johnson a constitué la toile de
fond de toutes les allocutions qu 'il a
prononcées depuis son arrivée à HOT
nolulu et dont l'essentiel était contenu

Comme ces derniers l'avaient dupé, il
revint en Suisse et se livra à la police.
On put encore attribuer à ces deux
j eunes malfaiteurs divers vols d'autos.

M. Couve de Murville à la revue « Réalités »
PARIS — Voici ressentie! des déclarations laites hier apportent non seulement des capitaux , mais des teelmiques
au déieuner-débat de la revue « REALITES ». aar M.  nouvelles.au déjeuner-débat de la revue « REALITES », par M.
Maurice Couve de Murville , ministre f rançais  des Af f a i r e s
étrangères , quant à la politique économique internationale
de la France :
— Négociation Kennedy : il est souhaitable qu 'elle réussis-
se, même partiellement , pour éviter une vague de protec-
tionnisme aux Etals-Unis.
— Le Iranc , et Paris comme place f inancière européenne ¦ comporte des aliénations de la souveraineté nationale,
il n'est pas de l 'intérêt de la France que le Iranc devienne Mais elles sont consenties par les gouvernements. Par
une monnaie de réserve. Par contre , il serait souhaitable contre , l' aliénation imposée à un pays par une autre auto-
de f aire  de Paris la grande place f inancière de l'Europe rite que la sienne est inacceptable. C'est pourquoi la Fran-
occidentale , et surtout celle des « Six ». ce rejette le vote à la majorité . L'exemple de la C.E.C.A.
— L 'entrée de l 'Angleterre dans le Marché commun : l 'An- est lamentable , rien ne se passe à Luxembourg, sinon des
g leterre doit d' abord régler sa situation économique , moné- crises charbonnières.
taire el f inancière, après quoi , en ce qui concerne la Fran- — Commerce avec l'Est : son développement doit appor-
cc, la Grande-Bretagne doit, entrer dans le Marché commun ter à l 'Industrie f rançaise un ch if f re  d' af f a i res  intéressant.
« tel qu 'il est , avec des délais d 'adaptation ». Toutelols , il laudra oilrir des débouchés en France aux
— Politique Irançaise en matière d 'investissements améri- pays de l 'Est , pour leurs produits industriels et agricoles
calns : Le Gouvernement Irançais ne Irelne pas les investis- et pour leurs matières premières. U laut aussi que les
semenls américains mais les oriente el veille à ce qu 'ils exportateurs Irançais lassent preuve d' esprit d' entreprise.

ISS ES E T E  T B A N G E R E S
Le procès Ben Barka risque d'être renvoyé

New-York. Le superintendant des ban-
couvert pour les opérations de la Chase
Manhattan Bank aux Etats-Unis mê-
mes, mais la direction de la banque
new-yorkaise a fait le calcul sur une
base mondiale, c'est-à-dire qu'elle a
fait le compte de ce que la banque
Intra lui devait non seulement aux
Etats-Unis mais également dans les au-
tres pays, les principales créances,
croit-on savoir, ayant été contractées
au Liban.

L'examen des comptes de la filiale
américaine de la banque Intra a fait
ressortir un actif liquide de 2 435 000
dollars contre un passif de 2 150 000
dollars. L'offre de remboursement de
tous les déposants dépendait de la
possibilité du retrait des avoirs déposés
par Intra dans d'autres banques. La
Chase en détient la plus gtande partie,

¦ BOLZANO. — Cinq Sud-Tyroliens
(italiens de langue allemande) ont été
arrêtés mardi à Bolzano pour activités
terroristes.

dans le discours devant le « Centre
Est-Ouest ».

« Je ne dispose pas d'une baguette
magique » a répété sans cesse le chef de
l'Exécutif américain , « donc ne vous at-
tendez pas à ce que- je fasse sortir un
lapin de mon chapeau. » M. Johnson
qui se défend de , ,dire que la confé-
rence de Manille est un conseil de
guerre, s'est empressé, à la première
étape de son séjour dans le Pacifique,
de reconnaître que les Etats-Unis et
leurs alliés n'ont d'autre choix que de
prendre leur mal en patience.

« Il n'y aura pas de surprises, a
réaffirmé le chef de la Maison Blan-
che, « car nous savons que la patience
constitue notre arme la plus importan-
te... Certains se sont livrés aux spé-
culations les plus fantaisistes. Ils pen-
sent que de la conférence de Manille
surgira une nouvelle stratégie militai-
re ou que la paix en sera la consé-
quence. Je vous dis que tous ces ora-
cles se trompent lourdement. »

Le tableau que brosse le président
Johnson est pessimiste. A Honolulu, il
ne oache pas sa préoccupation. Il recon-
naît que la paix se discute entre en-
nemis et non pas entre des pays qui
sont déjà gagnés à la cause de la lutte
anticommuniste.

Un élément nouveau ressort toute-
fois des discours prononcés par M.
Johnson depuis quelques jours : les
Etats-Unis modifient radicalement leur
attitude à l'endroit de l'Asie. Ce phéno-
mène est devenu apparen t depuis déjà
plusieurs mois mais, aujourd'hui, le
présiden t y appose officiellement son
sceau. L'Asie devient un partenaire
à part entière des Etats-Unis. « Nous
sommes tous de la même race », re-
connaît le président Johnson , la no-
tion de citoyens de « deuxième zone »
est révolue. « Avec le temps nos pré-
jugés s'estompent ».

Après ces discours, le président
Johnson est parti pour Samoa où il
a de nouveau affirmé que dans l'Asie
qui monte aussi bien que dans le reste

— Le tarit extérieur du Marché commun : Il est bien
assez, protectionniste pour le moment , une protection plus
grande serait mauvaise et conduirait le Marché commun à
l 'isolement.
— Si/pra/iad'onali'/é : tout traité , que ce soit celui de Rome
et surtout les accords de la politique agricole commune ,

3 heures, il a eu une communication téléphonique avec sa femme », précise l'agence
« MAP » à propos du départ pour Paris du directeur de la Sûreté marocaine.

C'est dans une longue et émouvante lettre adressée à SM le roi Hassan II,
que le colonel Ahmed Dlimi a expliqué les impératifs qui l'ont poussé à se mettre
à la disposition de la Justice française : « Un procès me mettant en cause et ,
â travers moi, mon pays, se déroule actuellement devant la Cour d'Assises de la

Execution
PRAGUE — L'Agence « Ceteka » a
communiqué qu'un jeune tchécoslo-
vaque, qui avait assassiné l'amant
de sa mère, volé l'argent de celui-
ci «t tenté de s'enfuir à l'Ouest,
avait été exécuté, mardi. Jiri Kodes,
30 ans, de Komotau, en Bohême oc-
cidentale, avait été condamné à mort
en septembre 1965. Sa demande en
grâce a été rejetée.

7 kilos d'or
MOSCOU — Une pépite d'or de sept
kilos a été trouvée mardi dans un
champ aurifère d'Oktyabrski, près de
Blagovechtchensk, dans l'Extrême-
Orient soviétique, annonce l'Agence
Tass.

Le filon où cette découverte a été
faite est très riche. Vingt-quatre pépi-
tes de dimensions plus modestes ont
déjà été extraites et les spécialistes pen-
sent que le sous-sol du delta du fleuve
Zeya, où se trouve le fabuleux filon ,
recèle une grande quantité du minerai
aurifère, précise l'Agence.

aux miracles
du monde, il n 'y a pas de place pour
des » citoyens de seconde zone ». Il a
aussi rendu un hommage aux progrès
accomplis par les habitants de l'île vers
leur autonomie.

« Jusqu'à notre époque, a ajouté le
président, il était possible pour une
nation grande et puissante comme les
Etats-Unis dé se croire le centre de
toute civilisation, voire de toute gloi-
re et de toute sagesse humaine. Mais
le temps et l'évolution ont bousculé
nos préjugés. Ils nous ont montré que
le centre du monde était partout où
se trouve des humains. »

Accident
de la circulation

SAINT-GALL — Mardi matin, un
apprenti des PTT roulait sur sa bi-
cyclette chargée de colis postaux,
le long de la Langgasse de Saint-
Gall, lorsqu'il fut rattrapé par un
trolleybus avec remorque. Le cy-
cliste tomba, directement devant la
remorque, qui l'écrasa. Il fut si griè-
vement blessé à la tête qu'il mou-
rut sur le coup. Il s'agit du jeune
Philipp Knup, 16 ans, de Saint-Gall.

La Maison Blancheinterdit Sa grève
WASHINGTON — La Maison Blanche
est intervenue hier pour mettre fin à
la grève des ouvriers de la « General
Electric Co » — la plus grande entre-
prise américa ine de construction de
matériel électrique — en demandant au

Seine. Tout au long de ce procès, mon
pays voit son nom injurié , blasphémé ,
traîné dans la boue. Dans le but de
mettre un terme à toutes ces infamies
et laver l'honneur de mon pays et le
mien , j' ai décidé de me présenter de-
vant la Cour d'Assises de la Seine
avant la fin de ses débats » , déclare le
colorçel Dlimi dans sa lettre au roi
Hassan II.

Le directeur général adjoint de la
Sûreté nationale marocaine , après avoir
rappelé le dévouement de sa famille
au trône, supplie le souverain maro-
cain de ne pas lui tenir rigueur du fait
qu 'il ne l'a pas consulté avant de pren-
dre sa décision et ajoute : « Connais-
sant les sentiments paternels que me
porte votre majesté, je suis sûr qu 'elle
m'aurait empêché de me rendre à Paris.
Je pars en étant convaincu que vous
me garderez votre confiance et votre
estime; et préserverez l'honneur et la
dignité de ma famille ».

D'autre part , un témoignage de der-
nière heure publié dans le « Nouvel
observateur » a troublé les esprits.

Dès l'ouverture de l'audience, cet
après-midi, la Cour se retira pour dé-
cider si ce témoin inattendu, un Algé-
rien naturalisé français réfugié en
France nommé Nacerdine Challal se-
rait appelé à répéter devant le tribu-
nal la version de l'affaire qu'il a con-
fiée à ce journal. M. Challal met di-
rectement en cause l'avocat Jacques
Lemarchand, dont le nom fut cité au
long de l'affaire, et un haut fonction-
naire anonyme du ministère français
de l'Intérieur comme ayant été au
courant, cinq mois avant le rapt , des
projets marocains visant M. Ben Bar-
ka. Il affirme que les policiers fran-
çais Louis Voitot et Roger Souchon,
artisans directs de l'enlèvement,
avaient été effectivement « couverts »
au préalable par un coup de télépho-
ne de ce haut fonctionnaire , dont le
témoignage pourrait être sollicité, et
que le général Oufkir aurait été placé
devant le fait accompli de l'assassinat
de Ben Barka par les « truands »
français , alors qu 'il souhaitait le faire
transférer clandestinement au Maroc
pour l'interroger.

Le commissaire divisionnaire Caille
a déposé plainte contre le « Nouvel
observateur » à la suite de la publi-
cation de cet article de M. Nacerdine
Challal.

Le préfet de police s'est joint à cette
plainte.

Enfin , pour terminer cett e jou rnée du
procès sur un dernier et spectaculaire
coup de théâtre, le président du tribu-
nal , avant de lever l'audience, a laissé
entendre que dès demain le procès
pourrait être renvoyé, c'est-à-dire que
toute la procédure pourrait être re-
commencée <t à zéro ». En effet, le pré-
sident Perez, s'adressant aux avocats,
a dit : « Il est probable que Dlimi sera
là demain , à 13 h 30 au plus tard. II
est donc prudent que vous prépariez
vos interventions car je donnerai la
parole aux uns et aux autres. Nous au-
rons donc à décider d'un supplément
d'information, ce qui est possible ». En
même temps par ces propos, le président
des Assises a pratiquement confirmé
la présence à Paris du colonel Dlimi
dont le départ de Rabat a été annoncé
cet après-midi.

ministre adjoint de la ju stice, M. Ram-
sey Clark, d'obtenir une ordonnance
judiciai re, enjoignant aux grévistes de
retourner au travail pendant une pé-
riode de 80 j ours.

La Maison Blanche ne précise pas
si cette mesure, prise dans le cadre de
la loi « Taft-Hartley » — qui régit les
relations patronat-salariat — s'appli-
quera à tous les grévistes ou seulement
à ceux employés dans les usines qui
construisent du matériel stratégique.

La « General Electric Co », emploie
environ 125 000 ouvriers dont 30 000 se
sont mis en grève à la suite d'un dif-
férend d'ordre purement local. Certai-
nes des usines affectées par la grève
travaillent en partie pour la défense
nationale , notamment celle d'Evendale(Ohio) qui fabrique des moteurs à
réaction destinés aux chasseurs « Phan-
tom F 4 » utilisés au Vietnam.

¦ FRIBOURG. — Le tribunal correc-
tionnel de la Sarine a condamné à
deux mois de prison avec sursis et à
4 000 francs d'amende un médecin de
Fribourg qui s'était livré à un trafic
abusif de stupéfiants.


